
 

ORGANISATIONS                 
PATRONALES DE L’ALGÉRIE, 

DE TUNISIE ET DE LIBYE 

ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR 

P.2 

P.3

Quotidien national d’information

LE CONSEIL DE  
PARTENARIAT  

BOOSTERA LES  
INVESTISSEMENTS 

LAAGAB PLAIDE POUR 
UNE COUVERTURE      

MÉDIATIQUE               
PROFESSIONNELLE  

COUP D’ENVOI DES  
INSCRIPTIONS  

POUR LES NOUVEAUX 
BACHELIERS  

PRÉSIDENTIELLE DU 7 
SEPTEMBRE  

LA COOPÉRATION MILITAIRE ET LES QUESTIONS  
SÉCURITAIRES AU MENU  

P.16

LE
Mercredi 24 juillet 2024     -      N°:  172     -     Prix:10 DA   

PÉKIN

LES FACTIONS PALESTINIENNES        
S'ACCORDENT SUR UNE «LARGE UNITÉ 
NATIONALE» SOUS  L'ÉGIDE DE L'OLP 

MEDIATEUR  
MAGHREBIN

325 HECTARES  
DÉTRUITS DANS DEUX 

INCENDIES 

P.7

TIZI OUZOU 

P.9

Le président de la République, Chef suprême des Forces armées, ministre de la          ▪
Défense nationale, M. Abdelmadjid Tebboune, a reçu, hier, le chef du Commandement 

des Etats-Unis pour l'Afrique (Africom), le Général d'Armée Michael Langley.               
P.3 

Le chef de  
l'Africom en      

visite en Algérie     



2 NATIONALE Mercredi 24 juillet  2024

ORGANISATIONS PATRONALES DE L’ALGÉRIE, DE TUNISIE ET DE LIBYE 

Le conseil de partenariat 
boostera les investissements

En recevant, lundi 
dernier, au siège du 
ministère, les prési-
dents du CREA, 
Kamel Moula, de 
l'UTICA, Samir Ma-

joul, et de la GUCC, Mohamed 
Raied, M. Zitouni a salué ce mé-
canisme (conseil de partenariat) 
qui a vocation, a-t-il dit, à "ren-
forcer l'action commune en fa-
veur de l'intégration économique 
dans la région", conformément à 
"la volonté politique affichée par 
les dirigeants des trois pays lors 
de leur première Réunion 

consultative". "Il appartient dés-
ormais aux opérateurs écono-
miques de concrétiser les 
recommandations convenues, 
notamment à travers le renforce-
ment de la coopération fruc-
tueuse selon le principe 
gagnant-gagnant pour augmen-
ter le volume des échanges 
commerciaux, et l'organisation 
de rencontres d'affaires tripar-
tites pour explorer les opportuni-
tés d'investissement créatrices 
de richesse à même de contri-
buer au développement écono-
mique des peuples des pays 

frères", a-t-il soutenu. La créa-
tion d'un conseil de partenariat 
entre les organisations patro-
nales algérienne, tunisienne et li-
byenne a été décidée à l'issue 
d'une rencontre de concertation, 
lundi, entre les présidents des 
trois organisations. Ce méca-
nisme favorisera l'établissement 
de partenariats d'investissement 
à forte valeur ajoutée entre les 
acteurs économiques des sec-
teurs privé et public, notamment 
au niveau des zones frontalières, 
et la réalisation de grands projets 
de développement, tout en ga-

rantissant leur intégration dans 
les chaînes de valeur mondiales. 
Le conseil permettra en outre 
d'organiser des rencontres d'af-
faires et de partenariat de ma-
nière périodique réunissant les 
différents acteurs économiques 
des secteurs public et privé, al-
ternativement dans les trois 
pays, d'unifier les procédures sur 
le terrain pour faciliter la circula-
tion des marchandises et les 
transactions monétaires et de 
créer une banque de donnée 
unifiée au service des opérateurs 
économiques des trois pays.

Bechar  
Décès de l'ancien      
correspondant de 
presse Hadj Fendaoui  
L'ancien correspondant de presse Hadj Fen-
daoui est décédé hier à son domicile à Ke-
nadza (18 km au sud-ouest de Bechar), à 
l'âge de 68 ans, a-t-on appris auprès de ses 
proches. Considéré comme l'un des plus an-
ciens correspondants de presse dans la ré-
gion du sud-ouest du pays dont le 
"Quotidien d'Oran", le défunt a collaboré 
aussi avec d'autres titre de la presse nationale 
en étant fonctionnaire à la wilaya de Bechar. 
Durant sa carrière, Hadj Fendaoui a assuré la 
couverture médiatique de plusieurs événe-
ments locaux et de proximité en sa qualité de 
correspondant de presse. Il est l'auteur égale-
ment de plusieurs romans en langue fran-
çaise édités dans le pays et même à 
l'étranger. Le défunt sera inhumé avant la 
prière d'el-maghreb au cimetière de Ke-
nadza. 
 
El-Oued  
Saisie de prés             
32.000 comprimés      
de psychotropes  

Une quantité de 31.785 comprimés de psy-
chotropes a été saisie et trois individus ont 
été arrêtés par la brigade polyvalente des 
douanes Algériennes de Setil, wilaya d'El-
Meghaïer, a-t-on appris hier auprès de l'Ins-
pection divisionnaire des douanes d'El-Oued. 
Agissant sur informations faisant état de 
mouvements suspects de deux véhicules uti-
lisés dans les déplacements et la commercia-
lisation de la marchandise prohibée, les 
services des douanes ont, lors d'une souri-
cière mise en place au niveau de la RN-3 re-
liant les wilayas de Biskra et El-Meghaïer, 
saisi la quantité de drogue susmentionnée, 
soigneusement dissimulée, a déclaré le 
chargé de la communication à l'inspection, 
l'inspecteur principal, Morsi Soltani. Une 
procédure judiciaire a été engagée à l'encon-
tre de ces individus, qui ont été déférés, de-
vant les instances judiciaires compétentes, 
a-t-on conclu. 

65E OLYMPIADES INTERNATIONALES DE MATHÉMATIQUES 
Belaabed accueille la délégation algérienne

Le ministre de l'Education nationale, M. 
Abdelhakim Belaabed, accompagné 
du conseiller du président de la Répu-

blique chargé de l'éducation, de l'enseigne-
ment supérieur, de la formation 
professionnelle et de la culture, M. Moha-
med Seghir Saâdaoui, a accueilli, lundi der-
nier, à l'Aéroport international 
Houari-Boumediene, la délégation algé-
rienne ayant participé aux 65e Olympiades 
internationales de mathématiques organi-
sées à Bath en Angleterre, lors desquelles le 
jeune Derrache Chemseddine Abdelali a 
remporté la médaille d'or. L'Algérie a réalisé 
lors de cette compétition, à laquelle elle 
participe depuis 1977, un "résultat histo-
rique sans précédent" grâce à la médaille 
d'or de l'élève Derrache Chemseddine Ab-
delali et aux attestations honorifiques obte-

nues par les autres membres de l'équipe al-
gérienne, a déclaré le ministre à cette occa-
sion. Après avoir félicité la délégation 
algérienne et les encadreurs de cette ses-
sion, organisée du 11 au 22 juillet, M. Belaa-
bed a souligné que cette médaille d'or dûment 
méritée avait permis de "hisser haut notre em-
blème national". Le ministre a, dans ce cadre, 
rappelé que le président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, avait "mis à la dispo-
sition du comité algérien des Olympiades tous 
les moyens nécessaires" et "ordonné de le 
doter de toutes les ressources financières et 
de tous les moyens logistiques et structu-
rels". Le président de la République avait fé-
licité, samedi dernier, l'élève Derrache pour 
la médaille d'or qu'il a offerte à l'Algérie et 
pour son Baccalauréat obtenu cette année 
avec mention "Excellent".

Le ministre du Commerce et de la Promotion des exportations, Tayeb Zitouni, a estimé que la création d'un 
conseil de partenariat entre le Conseil du renouveau économique algérien (CREA), l'Union tunisienne de  

l'industrie, du commerce et de l'artisanat (UTICA) et l'Union générale libyenne des chambres de commerce,  
d'industrie et d'agriculture (GUCC) avait vocation à booster les investissements et à augmenter le volume des 

échanges commerciaux entre les trois pays, a indiqué mardi un communiqué du ministère. 

Accident de la circulation 
43 morts et 1908 

blessés en une         
semaine  

Quarante-trois (43) personnes sont décédées 
et 1908 autres ont été blessées dans 1502 acci-
dents de la circulation survenus durant la pé-
riode du 14 au 20 juillet à travers le pays, selon 
un bilan hebdomadaire rendu public, hier, par 
les services de la Protection civile. Le bilan le 
plus lourd a été enregistré dans la wilaya de 
Timimoune avec 4 morts et 5 blessés, suite à 
un (1) accident de la circulation, note la même 
source. Par ailleurs, les éléments de la Protec-
tion civile ont procédé à l'extinction de 2123 
incendies, urbains, industriels et autres, dont 
les plus importants ont été enregistrés dans les 
wilayas d'Alger (137 incendies), Constantine 
(132) et Sétif (114), ajoute le communiqué. Du-
rant la même période, 5572 interventions ont 
été effectuées par les services de la Protection 
civile pour le sauvetage de 423 personnes en 
situation de danger, ainsi que 4877 opérations 
d'assistance diverses.

Quotidien national d’information
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APN  
Le président de la Douma achève sa visite en Algérie 

Le président de la Douma de la Fédération de Russie, M. Vyacheslav Victorovich Volodin a achevé, lundi soir, 
sa visite en Algérie, a indiqué un communiqué de l'Assemblée populaire nationale (APN). Le président de 
la Douma de la Fédération de Russie, M. Vyatcheslav Viktorovitch Volodin a été salué, à son départ, par le 

président de l'APN, M. Brahim Boughali, précise la même source. Durant sa visite en Algérie, M. Vyatcheslav Vik-
torovitch Volodin a été reçu en audience par le président de la République, M. Abdelmadjid Tebboune. Il s'est 
également entretenu avec le président de l'APN, une rencontre durant laquelle les deux parties ont passé en revue 
l'état et les perspectives des relations bilatérales tout en soulignant la nécessité de les promouvoir pour les hisser 
à des niveaux supérieurs conformément à la volonté politique des dirigeants des deux pays.
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Le chef de l'Africom en  
visite en Algérie    

L'audience s'est dé-
roulée en présence 
du Chef d'Etat-
major de l'Armée 
nationale populaire 
(ANP), le Général 

d'Armée Saïd Chanegriha, du Di-
recteur de cabinet à la Prési-
dence de la République, M. 
Boualem Boualem, et du Conseil-
ler auprès du président de la Ré-
publique chargé des Affaires en 
lien avec la Défense et la Sécurité, 
M. Boumediene Benattou. 
Le Général d'Armée Michael 
Langley a été également reçu 
par le Général d'Armée Saïd 
Chanegriha, Chef d'Etat-
major de l'Armée nationale 
populaire (ANP), a indiqué 
un communiqué du ministère 

de la Défense nationale 
(MDN).  

Le Général d'Armée Saïd Chane-
griha, Chef d'Etat-Major de l'ANP, 
a reçu en audience, ce mardi 23 
juillet 2024, au siège de l'Etat-
Major de l'ANP, le Général d'Ar-
mée Michael Langley, 
Commandant de l'AFRICOM, qui 
effectue une visite de travail en Al-
gérie, à la tête d'une importante 
délégation militaire, précise la 
même source. La cérémonie d'ac-
cueil a été entamée par "le salut 
du drapeau national et les hon-
neurs militaires, présentés à l'hôte 
par des formations représentant 
les différentes Forces de l'Armée 
nationale populaire. Lors de cette 
rencontre, à laquelle ont pris part 
le secrétaire général du ministère 

de la Défense nationale, les 
Commandants de Forces, les 
Chefs de départements et des Di-
recteurs centraux de l'Etat-major 
de l'ANP et du ministère de la Dé-
fense nationale, des membres de 
la délégation militaire américaine 
et l'ambassadrice des Etats-Unis 
à Alger, les deux parties "ont évo-
qué les défis sécuritaires qui s'im-
posent au continent africain, de 
même qu'elles ont échangé les 
points de vue sur les questions 
d'intérêt commun et les moyens 
de consolider les relations de 
coopération militaire entre les 
deux pays", indique le communi-
qué. A cette occasion, le Général 
d'Armée a prononcé une allocu-
tion, à travers laquelle il "a sou-
haité la bienvenue à la délégation 

hôte, en soulignant que l'Algérie 
poursuivait ses efforts visant le 
renforcement de l'action africaine 
commune, dans la lutte et la pré-
vention contre le terrorisme et 
qu'elle a lancé plusieurs initia-
tives, pour consolider les méca-
nismes de coopération sécuritaire 
africaine". "J'aimerais, en premier 
lieu, vous souhaiter la bienvenue 
au siège de l'Etat-Major de l'ANP, 
à l'occasion de votre deuxième vi-
site en Algérie, depuis votre dési-
gnation dans les fonctions de 
Commandant de l'AFRICOM, ce 
qui témoigne de l'excellence de la 
coopération militaire bilatérale, 
empreinte de pragmatisme et de 
respect des intérêts mutuels", a 
affirmé le Général d'Armée Cha-
negriha. "Tenant compte que l'Al-

gérie est investie de la mission de 
coordinateur à travers un mandat 
de l'Union africaine (UA), pour la 
lutte continentale contre le terro-
risme et l'extrémisme violent, elle 
poursuit ses efforts visant à contri-
buer au renforcement de l'action 
africaine commune, dans le do-
maine de lutte contre la menace 
terroriste sur tous les plans. Ce 
mandat lui a permis de lancer plu-
sieurs initiatives, à l'instar du plan 
d'action pour l'Union africaine 
dans le domaine de la lutte contre 
le terrorisme, l'activation du Fonds 
africain pour la lutte contre le ter-
rorisme, l'établissement d'une liste 
africaine des personnes et entités 
impliquées dans des actes terro-
ristes et la mise en œuvre d'un 
mandat d'arrêt africain", a-t-il sou-

ligné. Le Général d'Armée a réi-
téré "l'engagement de l'Algérie à 
soutenir toute initiative africaine et 
à appuyer les efforts des ins-
tances de l'UA pour permettre au 
continent d'être à la hauteur des 
défis sécuritaires auxquels il est 
confronté". "En conclusion, je tiens 
à réitérer l'engagement de mon 
pays pour soutenir toute initiative 
africaine et appuyer les efforts 
des instances de l'Union afri-
caine pour permettre au conti-
nent d'être à la hauteur des défis 
sécuritaires auxquels il est 
confronté", a-t-il affirmé. "A ce 
titre, je vous assure de notre en-
tière disponibilité à consolider 
notre coopération militaire bila-
térale, en vue de se consulter 
davantage sur les voies et les 
moyens à réunir pour atteindre 
avec réalisme les objectifs sécu-
ritaires du continent en général et 
de la région Afrique du Nord en 
particulier", a souligné le Général 
d'Armée. De son côté, le 
Commandant de l'AFRICOM a ex-
primé sa "satisfaction de cette vi-
site en Algérie, qui lui a permis 
d'examiner avec le Haut 
Commandement de l'ANP les dif-
férentes questions sécuritaires qui 
se posent sur les scènes régio-
nales et internationales, en met-
tant en exergue les moyens des 
deux parties à développer la coo-
pération militaire bilatérale". Au 
terme de cette rencontre, les deux 
parties "ont échangé des présents 
symboliques, avant que le Géné-
ral d'Armée, Michael Langley, ne 
signe le Livre d'or de l'Etat-major 
de l'ANP", conclut le communi-
qué. 

R. N.

Le président de la République, Chef suprême des Forces armées, ministre de la Défense nationale, M. Abdelmadjid Tebboune, a reçu, hier, le chef du 
Commandement des Etats-Unis pour l'Afrique (Africom), le Général d'Armée Michael Langley, indique un communiqué de la Présidence de la République.

PRÉVENTION ET RÈGLEMENT DES CONFLITS  
L'Algérie engagée dans l'action collective africaine  

Présidentielle du 7 septembre  
Laagab plaide pour 
une couverture média-
tique professionnelle  Le ministre de la Communication, 

Mohamed Laagab, a appelé, hier, à 
Alger, les médias à se mobiliser 

pour assurer une "couverture médiatique 
professionnelle" de la Présidentielle du 7 
septembre. Dans une déclaration à la 
presse en marge du Séminaire international 
sur la Révolution algérienne dans sa di-
mension africaine, M. Laagab a indiqué 
que les médias "sont appelés à se mobili-
ser pour assurer une couverture média-
tique professionnelle de la Présidentielle 
prévue le 7 septembre prochain et garan-
tir le bon déroulement de ce rendez-vous 
important pour notre pays en respectant 
la déontologie de la profession". Dans ce 
cadre, le ministre a insisté sur "la néces-
sité pour les médias d'observer la neutra-
lité, de s'abstenir de toute propagande en 
faveur des candidats pendant le silence 
électoral et de donner la priorité à la des-
cription du processus électoral et à l'ex-
plication de l'importance de ce 
rendez-vous crucial" pour l'Algérie. 
Concernant les travaux du Séminaire, M. 
Laagab a affirmé que "l'Algérie est atta-
chée à sa dimension africaine", conformé-
ment aux principes posés par "les pères 
fondateurs de la politique extérieure du 
pays", mettant en avant "le soutien de l'Al-
gérie aux pays africains et son rôle huma-
nitaire, politique, médiatique et 
diplomatique en faveur de la stabilité du 
continent et du Sahel, en particulier". Il a, a 
cet égard, rappelé les déclarations du prési-
dent de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, à plusieurs occasions nationales 
et internationales, concernant "le soutien 
de l'Algérie aux droits africains et son atta-
chement au développement du continent". 

R. N.  

Le ministre des Affaires étrangères et 
de la Communauté nationale à 
l'étranger, M. Ahmed Attaf, a réaf-

firmé, hier, que l'Algérie, sous la conduite 
du président de la République, M. Abdel-
madjid Tebboune, était engagée dans 
l'action collective africaine de prévention 
et de règlement des conflits sur le conti-
nent pour atteindre le développement 
économique suivant le principe des solu-
tions africaines aux problèmes africains. 
Dans une allocution lue en son nom par 
l'Inspecteur général au ministère, M. Ab-
delhamid Ahmed Khodja, à l'ouverture 
des travaux du Séminaire international sur 
la Révolution algérienne dans sa dimen-
sion africaine, M. Attaf a mis en avant la 
fidélité de l'Algérie à sa profondeur afri-
caine, notamment à travers son soutien in-
défectible aux causes justes sur le 
continent pour la réalisation d'une renais-
sance globale et intégrée associant l'en-
semble des enfants de l'Afrique qui 
permette de hisser le continent aux plus 
hauts rangs et de l'ériger en acteur clé à 
l'échelle mondiale. "La fidélité est une 
vertu des dirigeants et du peuple algé-
riens, notamment envers ceux qui ont 
soutenu sa glorieuse Révolution", a sou-
tenu le ministre, soulignant que l'intérêt 
majeur porté par le président de la Répu-
blique à tout ce qui a trait à la Mémoire de 
la lutte du peuple algérien témoignait de 
sa profonde reconnaissance envers les 
amis de la Révolution algérienne, en 
Afrique et partout dans le monde, qui ont 
cru en la justesse de la cause algérienne 
et en son triomphe. Pour le ministre des 
Affaires étrangères, la glorieuse Révolu-
tion algérienne n'aurait pas eu un tel re-
tentissement dans le monde si elle n'avait 
pas été une révolution humanitaire, prô-
nant des valeurs nobles et défendant des 

idéaux partagés par toutes les nations : le 
droit à la vie, le rejet du racisme et le droit 
des peuples à l'autodétermination. "Nous 
devons parler ici de la lutte du peuple 
sahraoui frère dans la dernière colonie en 
Afrique qui attend notre soutien et celui de 
tous les peuples épris de liberté, pour qu'il 
puisse exercer son droit inaliénable et im-
prescriptible à l'autodétermination (...) et 
ce n'est qu'à ce moment-là que l'Afrique 
pourra tourner définitivement la page 
d'une longue histoire de colonialisme ab-
ject, d'occupation brutale et de pillage il-
licite de ses richesses", a fait valoir M. 
Attaf. "Evoquer la dimension africaine de 
la Révolution algérienne, qui représente 
une épopée dans la lutte contre le colo-
nialisme et la défense de la dignité hu-
maine et des valeurs de liberté, nous 
enjoint d'être solidaires avec le peuple pa-

lestinien vaillant dans sa résistance face 
au génocide barbare commis par l'occu-
pation de peuplement sioniste", a affirmé 
le ministre. Et d'ajouter que "le peuple pa-
lestinien a, plus que jamais, besoin du 
soutien de notre continent africain et de 
celui de tous les peuples qui croient en 
les valeurs de liberté, de dignité et de jus-
tice, afin qu'il puisse recouvrer tous ses 
droits légitimes et établir son Etat indé-
pendant et souverain avec El Qods pour 
capitale". "L'Algérie, fière de son apparte-
nance africaine, demeurera attachée à 
l'approche continentale unitaire pour rele-
ver les défis multidimensionnels et multi-
formes qui menacent encore la sécurité et 
la stabilité de nos pays et de nos peuples 
et entravent nos efforts visant à réaliser le 
développement escompté", a assuré M. 
Attaf. APS

Quotidien national d’information
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Chaque année, des milliers de jeunes  affrontent l'épreuve du baccalauréat, un rite de passage crucial qui marque la fin de leurs années 
d'études secondaires. Si certains décrochent leur diplôme avec brio, d'autres se retrouvent confrontés à l'échec, une situation difficile à vivre, 
mais qui peut également devenir une source de motivation et de résilience.  Nous avons donné  la parole à ceux qui ont connu l'échec pour 

mieux comprendre leur parcours et leur perspective.

Avec un taux de réus-
site au baccalauréat 
avoisinant les 59% en 
2024, il est clair que 
de nombreux candi-
dats ont réussi à fran-

chir cette étape cruciale de leur 
parcours académique. Cepen-
dant, pour ceux qui n’ont pas 
réussi, l'échec peut représenter un 
véritable choc. Dans ce contexte, 
il est essentiel de prendre le temps 
de digérer cette déception avant 
de se lancer dans les démarches 
pour rebondir. Redoubler, se ré-
orienter, ou prendre une année 
sabbatique sont autant d’options 
qui méritent une réflexion appro-
fondie. Avant d'explorer les diffé-
rentes options, il est crucial de 
traiter l’aspect émotionnel de 
l’échec. L'échec au baccalauréat 
peut engendrer un sentiment de 
dévalorisation et de stress impor-
tant.   Les spécialistes conseillent   
quelques  étapes pour gérer cette 
période. Il reste que le plus impor-
tant est d’accepter l'échec. C’ est 
la première étape vers la guérison. 
Prendre le temps de réfléchir aux 
causes possibles et aux aspects 
qui peuvent être améliorés est es-
sentiel pour avancer de manière 
constructive. Redoubler peut être 
une option valable pour ceux qui 
souhaitent repasser le baccalau-
réat l’année suivante. Cela permet 
de bénéficier d’une nouvelle 
chance tout en ayant l’opportunité 
de renforcer ses connaissances et 
d’améliorer ses compétences. 
Pour réussir cette année de re-
doublement, il est   important de 
mettre en place un plan de travail 
structuré et de chercher des res-
sources supplémentaires telles 
que des cours de soutien ou du 
tutorat. Pour certains, la voie de la 
réorientation peut être une solution 
plus adaptée. Les formations pro-
fessionnelles , et les cursus alter-
natifs offrent des opportunités de 
carrière intéressantes et peuvent 
parfois être plus en adéquation 
avec les compétences et les inté-
rêts personnels. Il est important de 
se renseigner sur les différents 
programmes disponibles et de 
choisir celui qui correspond le 
mieux à ses aspirations profes-
sionnelles. L’échec au baccalau-
réat, bien que difficile, n’est pas la 
fin du chemin, mais plutôt une op-
portunité de redéfinir ses objectifs 
et de se réorienter vers des voies 
qui peuvent offrir une meilleure 
adéquation avec ses intérêts et 
ses compétences. La clé pour re-
bondir réside dans la gestion 
émotionnelle de l’échec, la ré-
flexion sur ses choix futurs, et l’éla-
boration d’un plan d’action 
adapté. 
 
Transformer les obstacles 

en opportunités  
 
L'échec au baccalauréat est une 
expérience difficile, mais il peut 
également servir de tremplin pour 
une croissance personnelle et pro-
fessionnelle. Les témoignages de 
Sara, Amir, et Meriem montrent 
que la   persévérance  et la déter-
mination peuvent transformer les 
obstacles en opportunités.  Sara, 
18 ans, élève   au lycée Hassiba 
Ben Bouali de Kouba  ,  "J'ai tou-
jours rêvé de devenir médecin. 
J'ai travaillé dur pendant toute 
l'année, mais malgré mes efforts, 
j'ai échoué à l'examen du bacca-
lauréat. C'est décevant, surtout 
quand on se donne à fond. Je me 
suis sentie perdue et découragée 

pendant un moment. Mais après 
avoir pris du recul, j'ai décidé de 
me réinscrire pour repasser le 
bac. J'ai appris à ne pas laisser 
cet échec définir qui je suis. Main-
tenant, je suis plus déterminée 
que jamais à atteindre mon objec-
tif."  pour Amir, 19 ans , éléve au 
lycée Amara Racid de Ben Ak-
noun , la situation est un  peu dif-
férente. "Je ne suis pas un bon 
élève, et j'ai toujours eu du mal 
avec les matières scientifiques. 
Lorsque j'ai échoué au baccalau-
réat, j'étais  tout de même très 
déçu, surtout parce que ma fa-
mille avait beaucoup misé sur moi. 
Mais j'ai compris que l'échec fait 
partie du processus d'apprentis-
sage. Je me concentre maintenant 
sur mes passions, comme le des-
ign graphique, et je cherche à me 
réorienter dans un domaine où je 
me sens plus à l'aise."  pour sa 
part Meriem, 17 ans éléve au 
lycée Mohamed Boudiaf de 
Saoula , elle se confie avec beau-
coup d’amertume.  "J'ai échoué à 
mon premier essai de baccalau-
réat, et ça a été un choc. J'ai vu 
des amis et des camarades réus-
sir alors que je n'y arrivais pas. 
Mais ma famille me soutient , et j'ai 
pris du temps pour me concentrer 
sur ma préparation. J'ai découvert 
que l'échec peut être une oppor-
tunité pour grandir et se renforcer. 
Cette expérience m'a appris la 
persévérance et la patience."  ces 
témoignages montrent qu’il  est 
important pour les candidats de 
bénéficier d'un soutien psycholo-
gique pour surmonter le choc de 
l'échec.  
 
 Changer  la perception   

sociale de l'échec 
 
Les avis des pédagogues sur les 
candidats qui échouent au bacca-
lauréat offrent une perspective 
nuancée et constructive sur cette 
question souvent sous-estimée. 

Voici 
u n 

aperçu des points de 
vue des experts en éducation 
concernant l'échec au bac et les 
mesures à prendre pour accompa-
gner ces élèves.  Pour le Dr. 
Ahmed Benamar, Enseignant-
chercheur ,  "L'échec au baccalau-
réat n'est pas seulement un 
indicateur des capacités acadé-
miques d'un étudiant, mais aussi 
un reflet des défis du système édu-
catif. Les taux de réussite élevés 
peuvent masquer des problèmes 
sous-jacents comme un manque 
de préparation adéquate ou une 
inadaptation des méthodes d'en-
seignement. Nous devons repen-
ser les critères de réussite et offrir 
une évaluation plus holistique qui 
prend en compte les différents 
styles d'apprentissage et les diffi-
cultés individuelles." pour Nadia 
Khellaf, psychologue,  «Les élèves  
qui échouent au baccalauréat sont 
souvent stigmatisés, ce qui peut 
avoir un impact négatif sur leur es-
time de soi et leur motivation. Il est 
crucial de changer la perception 
sociale de l'échec. Plutôt que de le 
voir comme une fin en soi, nous 

de-
vons le considérer 

comme une étape d'apprentis-
sage et de croissance. Les jeunes 
doivent comprendre que l'échec 
est une opportunité d'apprendre et 
de se redresser, pas un obstacle 
insurmontable.»  pour le Dr. Sa-
mira Belkacem, Spécialiste en ac-
compagnement scolaire , "Le 
soutien psychologique est essen-
tiel pour aider les étudiants à sur-
monter les conséquences 
émotionnelles de l'échec. Les 
écoles devraient intégrer des ser-
vices de conseil et de coaching 
pour offrir un accompagnement 
personnalisé. En parallèle, des 
programmes de soutien pédago-
gique, comme des cours de rattra-
page et des ateliers de révision, 
sont nécessaires pour aider les 
élèves à renforcer leurs compé-
tences et à préparer de manière 
plus efficace les futures sessions 
d'examen." pour la pédagogue ,  
Mme Zohra Lalami,  "Les mé-
thodes d'enseignement actuelles 
doivent être adaptées pour mieux 
répondre aux besoins des étu-
diants. L'approche traditionnelle, 
souvent axée sur la mémorisation 
et les examens, ne convient pas à 

tous 
les élèves. Une péda-

gogie différenciée qui intègre des 
techniques variées d'apprentis-
sage et d'évaluation peut aider à 
mieux préparer les étudiants pour 
le baccalauréat et à réduire le taux 
d'échec." Les avis des péda-
gogues  que nous avons recueillis 
soulignent l'importance d'une ap-
proche plus équilibrée et inclusive 
face à l'échec au baccalauréat. En 
repensant l'évaluation, en offrant 
un soutien adéquat, en valorisant 
les parcours alternatifs, et en révi-
sant les méthodes d'enseigne-
ment, nous pouvons créer un 
environnement plus équitable et 
encourageant pour tous les étu-
diants. L'échec au baccalauréat, 
loin d'être une fin, peut devenir un 
point de départ pour de nouvelles 
opportunités et une meilleure 
compréhension des propres capa-
cités et ambitions. Les candidats 
qui échouent au baccalauréat font 
souvent face à plusieurs défis. La 
pression familiale et sociale, la 
stigmatisation de l'échec, et les in-
certitudes quant à l'avenir peuvent 
être accablantes. Cependant, il est 
crucial de reconnaître que cet 
échec n'est pas la fin du chemin, 
mais plutôt une étape potentielle 
vers une réussite future. R.S  
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CONSTANTINE ACCUEILLE LE FESTIVAL DU COURT-MÉTRAGE  

Inscriptions ouvertes pour les cinéastes 
La ville de Constantine se prépare à vivre un événement cinématographique d'envergure avec le lancement du festival du court-métrage. 
 L'association "Abdiaâ" pour la culture, les arts et la jeunesse a annoncé , l'ouverture des inscriptions pour les "Journées culturelles  

cinématographiques". Ce festival, qui se tiendra du 23 au 26 octobre prochain, est entièrement dédié au court-métrage et offre une plate-forme  
exceptionnelle aux cinéastes pour présenter leurs œuvres et participer à diverses compétitions.

L'objectif principal du festival est de pro-
mouvoir le court-métrage et de soute-
nir les cinéastes émergents. Les films 
en compétition doivent avoir été pro-
duits entre 2022 et 2024. Le pro-
gramme de l'événement comprend 

une série de projections de films, des conférences sur 
des sujets variés liés au cinéma, des ateliers pratiques 
sur les métiers du cinéma, et des rencontres enrichis-
santes avec des professionnels du secteur. Ces activi-
tés visent à favoriser le dialogue et l'échange autour du 
septième art, tout en enrichissant les compétences des 
participants. Les réalisateurs intéressés sont invités à 
soumettre leurs films dans les formats ".MOV" ou 
".MP4". Chaque soumission doit être accompagnée 
d'une fiche technique du film, d'un synopsis détaillé, et 
d'une brève biographie du réalisateur. Les inscriptions 
peuvent être effectuées en envoyant les documents re-
quis à l'adresse email "cirtacourtmetrage@gmail.com" 
ou en se rendant directement à la Maison de jeunes Az-
zedine Medjoubi, située à la nouvelle ville Ali Mendjeli, 
avant le 20 septembre 2024. Le festival s'inscrit dans 
une dynamique de promotion de la culture cinémato-
graphique à Constantine. Il vise non seulement à en-
courager la création artistique locale, mais aussi à offrir 
une vitrine internationale aux talents émergents. Cette 
initiative contribue à enrichir le paysage culturel de la 
ville et à stimuler la production cinématographique dans 
la région. En plus de la compétition, le festival propose 
également des moments de réflexion et d'apprentis-
sage. Les ateliers sur les métiers du cinéma permet-
tront aux participants de découvrir et de se familiariser 
avec différents aspects de la production cinématogra-
phique, tandis que les conférences offriront des pers-
pectives nouvelles et des discussions approfondies sur 
l'industrie du film. Le Festival du Court-Métrage de 
Constantine promet d'être un rendez-vous incontour-
nable pour les amateurs et les professionnels du ci-
néma. En créant un espace propice à l'échange et à la 
découverte, ce festival contribue au rayonnement cultu-
rel de Constantine et à la mise en valeur des talents ci-
nématographiques locaux et internationaux. Ne 
manquez pas cette opportunité unique de participer à 
un événement qui célèbre l'art du court-métrage dans 
toute sa diversité et sa créativité.                             R.C  

A LIRE , "LES GRANDS CHEMINS" DE JEAN 
GIONO 

Une ode à la nature humaine  
Jean Giono, auteur français reconnu pour son 
œuvre empreinte de lyrisme et de réalisme, 
nous offre avec "Les grands chemins" une 
aventure littéraire profonde et envoûtante. Pu-
blié en 1951, ce roman est une véritable ode 
à la liberté et à la nature humaine, nous trans-
portant dans une France rurale et intemporelle. 
"Les grands chemins" raconte l'histoire de 
deux vagabonds, Bobi et le narrateur, qui 
parcourent les routes de la Provence, cher-
chant à échapper aux conventions de la so-
ciété. Bobi, ancien forgeron et poète à ses 
heures, incarne l'esprit libre et rebelle. Le nar-
rateur, dont on sait peu de choses, semble 
être en quête d'une vérité intérieure et d'une 
compréhension plus profonde de la vie. Le  
roman débute lorsque le narrateur rencontre 
Bobi par hasard sur une route de campagne. 
Fasciné par la personnalité magnétique de 
Bobi, il décide de le suivre dans ses errances. 
Ensemble, ils vivent de petites escroqueries, 
de travaux occasionnels et de la générosité 
des habitants des villages qu'ils traversent. 
Leur parcours est ponctué de rencontres sin-
gulières et de réflexions philosophiques sur la 
vie, la liberté et la nature humaine.  Au cœur 
du roman se trouve le thème de la liberté. Les 
deux protagonistes rejettent les normes et les 
obligations sociales pour embrasser une vie 
d'errance et de simplicité. Giono explore l'idée 
que la véritable liberté réside dans le détache-
ment des possessions matérielles et des at-
tentes sociétales.  Comme dans beaucoup 
des œuvres de Giono, la nature joue un rôle 
central. Les paysages de la Provence ne sont 
pas de simples décors, mais des personnages 
à part entière. La nature est décrite avec une précision et une beauté poétique qui reflètent la vision 
panthéiste de l'auteur.  La relation entre Bobi et le narrateur est un autre axe majeur du roman. 
Leur amitié, basée sur le respect mutuel et la compréhension tacite, est une source de force et de 
réconfort dans leur vie de vagabonds. Giono dépeint une camaraderie profonde qui transcende 
les paroles et les actions.  À travers les rencontres avec divers personnages tout au long de leur 
voyage, Giono offre une galerie de portraits saisissants de l'humanité. Chaque personnage ren-
contré par les deux compagnons apporte une nouvelle perspective sur la condition humaine, ses 
faiblesses, ses aspirations et sa capacité de résilience. Le style de Jean Giono dans "Les grands 
chemins" est caractérisé par une prose poétique et richement imagée. Son écriture fluide et évo-
catrice capture la beauté des paysages et les nuances des émotions humaines. Les dialogues sont 
souvent empreints de sagesse et d'ironie, reflétant la philosophie de vie des protagonistes. Giono 
utilise également le roman pour explorer des idées philosophiques. Ses réflexions sur la liberté, la 
nature et la société sont intégrées de manière organique dans le récit, offrant au lecteur des mo-
ments de contemplation et de profondeur intellectuelle. "Les grands chemins"   est considéré 
comme l'une des œuvres majeures de Jean Giono.  

L'ancien siège de l'Assemblée Populaire 
Communale (APC) de Saïda, situé au cœur 
du centre-ville, a récemment été classé au 

patrimoine culturel matériel national. Cette décision 
a été officialisée lors de la session extraordinaire de 
la Commission nationale des biens culturels, tenue 
le 9 juillet. La commission a donné son accord sur 
le dossier administratif, technique et historique 
concernant ce bâtiment emblématique. Édifié en 
1887 par l'architecte français M. Rey, le siège de 
l'APC de Saïda est un témoignage précieux de l'ar-
chitecture coloniale. Construit en pierres polies sur 
une superficie de 890 m², ce bâtiment se dis-
tingue par ses quatre façades élégantes et son 
emplacement stratégique au centre du chef-lieu 
de la wilaya. Sa conception soignée et son impor-
tance historique en font un monument d'excep-
tion dans le paysage urbain de Saïda. Occupant 
un emplacement particulier au centre-ville, le 
siège historique de l'APC de Saïda attire de nom-
breux visiteurs. Son caractère esthétique, marqué 
par l'élégance de ses façades et la qualité de ses 
matériaux, en fait un lieu de choix pour les amateurs 
de photographie. Les visiteurs affluent pour capturer 
des souvenirs devant ce monument, contribuant 
ainsi à sa renommée et à sa préservation en tant 
que patrimoine vivant. Le classement du siège de 
l'APC de Saïda au patrimoine culturel matériel na-

tional souligne son importance culturelle et histo-
rique. Ce bâtiment représente une période significa-
tive de l'histoire de la région, illustrant les influences 
architecturales et les évolutions urbanistiques de la 
fin du XIXe siècle. La reconnaissance officielle par la 
Commission nationale des biens culturels permet de 
préserver cet héritage pour les générations futures, 
tout en valorisant l'identité culturelle de Saïda. Avec 
son nouveau statut de patrimoine culturel matériel 
national, le siège historique de l'APC de Saïda bé-
néficiera de mesures de préservation renforcées. 
Des initiatives pourront être mises en place pour 
restaurer et entretenir ce bâtiment, afin de le pro-
téger des dégradations et de l'usure du temps. 
Par ailleurs, des projets de valorisation culturelle 
pourront être développés, intégrant ce monument 
dans des circuits touristiques et éducatifs pour 
sensibiliser le public à son importance. Le classe-
ment de l'ancien siège de l'APC de Saïda au pa-
trimoine culturel matériel national est une 
reconnaissance méritée de sa valeur historique et 
culturelle. Ce bâtiment, conçu par l'architecte M. 
Rey et réalisé en pierres polies en 1887, est dés-
ormais protégé et préservé pour les générations fu-
tures. Son emplacement central et son esthétique 
particulière continuent d'attirer de nombreux visi-
teurs, renforçant ainsi sa place dans le patrimoine 
vivant de Saïda. 

L’ ANCIEN SIÈGE DE L'APC DE SAÏDA 
Élevé au rang de patrimoine  

culturel national 
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L’AMBASSADEUR DE LA RÉPUBLIQUE TCHÈQUE  

«Nous souhaitons  exploiter pleinement 
le potentiel de nos deux pays" 

L'ambassadeur de la République tchèque en Algérie, Jan Czerný, a exprimé la volonté de son pays de renforcer et diversifier les échanges commerciaux 
avec l'Algérie. Dans une interview accordée au quotidien  Horizons, Czerný a souligné l'importance de dépasser les 50 millions d’euros d’exportation 

tchèque vers l’Algérie ainsi que le million d’euros d’exportation algérienne vers la Tchéquie.

L’a m b a s s a d e u r 
Czerný a insisté 
sur la nécessité 
d’accroître les 
échanges dans 
tous les secteurs 

économiques. "Nous souhaitons 
aller au-delà de ces chiffres ac-
tuels et exploiter pleinement le po-
tentiel de nos deux pays", a-t-il 
déclaré. Les secteurs prioritaires 
identifiés par le diplomate incluent 
l’industrie et l’agriculture. La Tché-
quie est reconnue pour son poten-
tiel industriel remarquable en 
Europe. Le pays dispose d'une 
expertise et d'atouts considé-
rables dans divers domaines in-
dustriels, ce qui en fait un 
partenaire stratégique pour l’Algé-
rie. "Notre pays est l'un des lea-
ders européens dans plusieurs 
secteurs industriels", a souligné 
Czerný, en évoquant la possibilité 
de collaborations accrues dans 
l’ingénierie, la fabrication et les 
technologies de pointe. 
L’agriculture représente un autre 
domaine clé où les deux nations 
peuvent coopérer étroitement. 
L'ambassadeur tchèque a mis en 
avant la mécanisation agricole de 

pointe dont dispose son pays. 
"Nous offrons la mécanisation de 
pointe de notre pays aux agricul-
teurs algériens", a-t-il affirmé, en 
soulignant que cette technologie 

pourrait significativement moder-
niser et améliorer la productivité 
agricole en Algérie. Les opportuni-
tés de coopération entre l’Algérie 
et la Tchéquie sont vastes et va-

riées. Les deux pays peuvent tra-
vailler ensemble pour développer 
des projets communs, échanger 
des expertises et technologies, et 
créer des partenariats bénéfiques 

pour leurs économies respectives. 
L’ambassadeur Czerný a égale-
ment évoqué l'importance de ren-
forcer les échanges dans d’autres 
domaines comme l’énergie, les in-
frastructures et les technologies 
de l’information et de la communi-
cation. En renforçant les liens 
commerciaux et en diversifiant les 
secteurs de coopération, l’Algérie 
et la Tchéquie peuvent non seule-
ment accroître leurs échanges 
économiques, mais aussi établir 
une relation bilatérale plus solide 
et durable. Les initiatives visant à 
promouvoir les investissements 
réciproques et à faciliter les 
échanges commerciaux joueront 
un rôle crucial dans cette dyna-
mique. La volonté de la Tchéquie 
de multiplier ses échanges avec 
l’Algérie marque une étape impor-
tante dans les relations bilatérales 
entre les deux pays. En exploitant 
pleinement leurs potentiels indus-
triels et agricoles, et en travaillant 
ensemble pour développer des 
partenariats stratégiques, l’Algérie 
et la Tchéquie peuvent atteindre 
de nouveaux sommets dans leur 
coopération économique. 

R.E  

Le réseau européen des autori-
tés de protection des 
consommateurs a écrit lundi à 
Meta, maison mère de Face-

book et Instagram, pour exiger des 
explications sur son modèle d'abon-
nement payant "payer ou consentir" 
soupçonné de tromper les inter-
nautes. «Les autorités de protection 
des consommateurs ont apprécié 
plusieurs éléments susceptibles de 
constituer des pratiques trompeuses 
ou agressives, plus particulièrement 
la question de savoir si Meta a fourni 
d'emblée aux consommateurs des 
informations exactes, claires et suffi-
santes", explique dans un communi-
qué la Commission européenne. 
«Cela pourrait enfreindre le droit eu-
ropéen en matière de protection des 
consommateurs», est-il ajouté. La 
Commission souligne qu'elle coor-
donne cette action du réseau des au-
torités nationales de protection des 
consommateurs (CPC), élargissant le 
cadre d'une enquête menée en 
France par la Direction générale de la 
concurrence, de la consommation et 
de la répression des fraudes 
(DGCCRF). Meta a jusqu'au 1er sep-

tembre pour répondre aux préoc-
cupations exprimées dans cette lettre 
et "proposer des solutions", faute de 
quoi le géant américain s'expose à de 
possibles sanctions. Depuis novem-
bre, Meta propose aux utilisateurs eu-
ropéens de Facebook et Instagram 
de choisir entre continuer à utiliser 
gratuitement ces plateformes en 
consentant à livrer leurs données per-

sonnelles à des fins de publicité ci-
blée, ou payer un abonnement pour 
ne plus voir de publicités. Cette for-
mule était présentée par le groupe de 
Mark Zuckerberg comme une façon 
de se mettre en conformité avec les 
règles européennes sur le traitement 
des données personnelles, qui lui ont 
déjà valu plusieurs condamnations et 
amendes. 

"PAYER OU CONSENTIR":  
Meta sommé par l'UE de s'expliquer sur 

ses pratiques commerciales 

La plus grande commande depuis 2022 
L'Egypte achète 770 000 

tonnes de blé russe et bulgare 
 

Cette transaction élève les réserves stratégiques du blé à 7 
mois. Le gouvernement égyptien a annoncé un nouveau plan 
visant à augmenter ses réserves stratégiques de produits de 
base à 9 mois, au lieu de 6 mois comme c'est le cas actuelle-
ment. Dans le cadre d'un appel d'offre international, l'Autorité 
générale égyptienne pour l'approvisionnement des produits 
de base a acheté 770 000 tonnes de blé, dont 720 000 à la 
Russie et 50 000 à la Bulgarie.  Le prix moyen de tonne a at-
teint 221 de dollars, le taux le plus bas depuis trois ans. La 
quantité des réserves de blé ont atteint 2,4 millions tonnes : 
ministre de l'Approvisionnement 
Un prêt de 110 millions de dollars de la Banque mondiale 
pour achever le projet national des silos de blé en Egypte. 
Selon l’autorité égyptienne, le prix du blé russe était au plus 
bas car Moscou a décidé de supprimer le prix minimum, ap-
pliqué sur la plupart de ses exportations. Cette décision russe 
a été prise pour augmenter ses exportations de blé.   Cet achat 
est le plus important réalisé par l'Autorité générale égyp-
tienne pour l'approvisionnement en matières premières en un 
seul exercice depuis juin 2022. Considéré comme le plus 
grand importateur mondial de blé, l'Egypte achète générale-
ment jusqu'à 12 millions de tonnes par an. Elle dépend forte-
ment des importations en blé pour répondre aux besoins 
locaux, notamment pour la production du pain, denrée stra-
tégique pour les Egyptiens. Au cours des deux dernières an-
nées, l’Egypte a souffert d’une pénurie de devises étrangères, 
ce qui a causé des lacunes dans certains produits stratégiques. 
Cependant, elle a reçu depuis fin février des financements de 
la part du Fonds monétaire international et des Emirats 
arabes.  

Quotidien national d’information

MAGHREBINLE MEDIATEUR  

cette tension a culminé avec 
des actions telles que l’obli-
gation pour Alfa Romeo de 
renommer son SUV Milano, 
produit à l’étranger, et la sai-

sie de Fiat Topolino arborant un dra-
peau italien mais fabriquées au Maroc. 
Deux marques historiques, Innocenti 
et Autobianchi, sont au cœur de cette 
nouvelle polémique. Appartenant au-
trefois à Fiat Chrysler Automotive, 
puis à Stellantis, ces marques sont 
inactives depuis les années 1990. In-
nocenti, célèbre pour ses modèles 
de petites citadines comme la Mini 
dessinée par Bertone, et Autobian-

chi, connue pour des modèles ico-
niques comme la A112, pourraient 
être ressuscitées sous un nouveau 
drapeau.  Le gouvernement italien 
envisage d’exploiter une loi adoptée 
en décembre dernier, permettant de 
nationaliser des marques inactives 
depuis au moins cinq ans, à condi-
tion qu’elles soient revendues à des 
acteurs prévoyant de produire en Ita-
lie. Selon le quotidien italien Il Sole 24 
Ore, l’objectif est de transférer les 
marques à des constructeurs chi-
nois, en échange de la création 
d’usines sur le sol italien. Cette initia-
tive vise à stimuler la production au-

tomobile locale, avec un objectif am-
bitieux d'un million de véhicules pro-
duits annuellement. Une manoeuvre 
pour redynamiser son secteur de 
l'automobile Un porte-parole de Stel-
lantis a confirmé avoir pris connais-
sance des rumeurs, tout en précisant 
que le groupe n'a pas été officielle-
ment informé de tels projets. Cette si-
tuation reflète les ambitions de l’Italie 
d’attirer des investisseurs étrangers, 
notamment chinois, pour revitaliser 
son secteur automobile. Toutefois, 
cette stratégie soulève des questions 
sur la cohérence et la durabilité des 
plans gouvernementaux. 

AUTOMOBILE  
 L ’Italie s’apprête à vendre deux marques 

historiques à la Chine
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TIZI OUZOU 

325 hectares détruits dans 
deux incendies

325 hectares détruits dans deux incendies ayant affecté les communes d’Ifigha et Bouzeguène au sud est de Tizi Ouzou. 
68,5 d’arbres fruitiers sont brûlés dans le lot.

Un bilan qui est fourni par Youcef Ould 
Mohand, conservateur local des forêts 
au lendemain de la maitrise des incen-
dies ayant touché les deux communes 
précitées.  Ainsi dans la 1e commune, 
« ce sont 180 hectares du couvert vé-

gétal qui a été la proie des flammes dont 126 de 
broussailles et 54 autres de divers arbres fruitiers no-
tamment l’olivier », souligne le même responsable. 
Quant au second incendie qui s’est déclaré dans le 
même versant que le 1e au lieu dit Azaghar dans la 
seconde commune » il a détruit  145 ha dont 130,5 
de broussaille et 14,5 divers arbres fruitiers ». Deux 
incendies qui ont été maitrisés en début de soirée de 
dimanche. 
Utilisation des moyens aériens 
« C’est en début de soirée du dimanche que le piquet 
d’incendie a été levé. Il a fallu assurer qu’aucun 
risque d’ignition ne puisse raviver les tisons », déclare 
pour sa part le commandant Kamel Bouchakour, 
chargé de communication à la direction locale la pro-
tection civile de Tizi Ouzou en évoquant les incendies 
ravageurs qui avaient affecté  cette partie de la wi-
laya. 
Vu son importance et sa menace sur les habitations, 
la protection civile a eu recours aux moyens aériens 
pour venir à bout des flammes. « Nous avions profité 
d’une accalmie des vents forts pour solliciter l’avion 
bombardier d’eau » souligne encore le même officier. 
12 wilayas touchées par les incendies au cours de la 
même journée 
Des incendies qui sont intervenus après une certaine 
accalmie depuis le début de ce mois de juillet. D’ail-
leurs dans son bilan communiqué dans la soirée de 
dimanche par la direction générale de la protection 
civile, il est fait état de 12 wilayas qui ont enregistré 
d’importants incendies notamment Bejaia et Tizi-
Ouzou.

Blida 
Campagne de 
moisson-battage  

La campagne de moisson-battage à 
Blida a enregistré une nette améliora-
tion dans la production céréalière avec 
une récolte estimée à 59.542 quintaux. 
L’opération de moisson-battage, qui 
n’est pas encore complètement achevée, 
a concerné plus les 80% de la surface 
exploitée estimée à 2.407.71 hectares. 
Le rendement de blé a atteint 
24,72 quintaux à l’hectare 

Selon Hadjira Belgharbi, ingénieur 
agronome à la direction de l’Agricul-
ture, «cette performance réalisée dans 
la récolte de blé est une première dans 
la wilaya de Blida». Elle précise que le 
taux de rendement a atteint les 24,72 
quintaux par hectare par rapport à la sai-
son passée, où la wilaya de Blida a en-
registré une faible récolte due 
essentiellement aux conditions clima-
tiques défavorables avec une production 
qui n’a pas dépassé les 20 quintaux par 
hectare. 
Selon notre interlocutrice, les raisons de 
cette performance sont les directives du 
président de la République qui ont gal-
vanisé les responsables du secteur agri-
cole à revoir à la hausse le rendement 
de la production de blé dur par hectare, 
encouragé les agriculteurs à travers la 
valorisation des avantages octroyés par 
l’État et généralisé l’usage des moyens 
scientifiques. Les instructions du Prési-
dent ont porté leurs fruits cette année. 
Les producteurs qui ont perdu leur ré-
colte à cause de la sécheresse ont été in-
demnisés et soutenus par des apports en 
engrais et en semonces gratuitement. 
Plus de 19.000 quintaux de 
grains de semences stockés 

Cette indemnisation a encouragé les 
producteurs à reprendre la production 
avec l’objectif de réaliser une bonne ré-
colte. «Ils étaient au rendez-vous cette 
année et l’objectif est atteint», souligne 
Hadjira Belgharbi avant de revenir sur 
les directives du président de la Répu-
blique, Abdelmadjid Tebboune, qui met 
l’accent sur «l’impératif d’accompagner 
les professionnels du secteur agricole à 
travers l’introduction de techniques de 
pointe et le changement des mentalités, 
à même de générer de la richesse dans 
ce domaine stratégique sur lequel mise 
l’État dans le cadre du développement 
de l’économie nationale». 
Pour la représentante du secteur agri-
cole de la wilaya de Blida, l’opération 
de stockage a été entamée et plus de 
53.000 quintaux, soit 85 % de la récolte 
ont été stockés dont plus de 19.000 
quintaux de grains de semences destinés 
pour la saison prochaine de labour et se-
mailles. 
Projet de silos de stockage de 

céréales 
«Assurer une autosuffisance en matière 
de grains pour la production de blé, 
c’est l’une des directives du président 
de la République qui insiste sur une pro-
duction de blé, un produit totalement 
local», fait savoir Hadjira Belgharbi en 
précisant que la wilaya de Blida œuvre 
pour qu’elle soit leader dans la produc-
tion des grains et de stockage de blé. 
Sur ce sujet, elle rappelle la dernière vi-
site du ministre de l’Agriculture Youcef 
Cherfa dans la wilaya de Blida où il a 
posé la première pierre pour la réalisa-
tion d’un groupe de silos de stockage de 
céréales au site El Affroun EAC nu-
méro 2 domaine Kahlouch. 
Ce projet, qui rentre dans  le cadre du 
programme de réalisation de 30 silos de 
stockage de céréales au niveau national, 
et qui a une capacité de stockage d’un 
million de tonnes, est considéré comme 
le silo pilote dont le modèle sera dupli-
qué au niveau  des autres wilayas. 
Enfin, la responsable annonce égale-
ment que la wilaya de Blida s’est lancée 
dans la production des légumineuses, en 
particulier les pois chiche, avec une pro-
duction qui dépasse les 117,5 hectares.

Quotidien national d’information

MAGHREBINLE MEDIATEUR  

BEJAIA 
Tous les foyers d’incendies éteints  

 
Tous les foyers d’incendies survenus sur les massifs forestiers de Bejaia ont été éteints dans leur totalité lundi matin, selon la Protection civile. 
Pour éteindre ces incendies, d’importants moyens humains et matériels ont été engagés, conjointement par la Protection civile, la Conservation 
des forets, les collectivités locales, soutenus par une présence forte des habitants de la région, sortis en force pour prêter main forte aux divers se-
cours. 11 départs de feu avait été enregistrés, dimanche, provoquant d' »importants dégâts au couvert végétal sans toutefois générer de victimes, 
ni de blessés parmi les riverains ou d’atteinte à leurs habitations », indiqué un communiqué de la Protection civile. « Dans les régions où il y avait 
des risques potentiels sur les riverains ou leurs biens, les autorités locales ont vite procédé à l’évacuation des familles menacées », a t-on précisé. 

PORTES OUVERTES DE L'ACADÉMIE MILITAIRE DE CHERCHELL 
Forte affluence du public

L'Académie militaire "Houari-Boumediene" 
de Cherchell (Tipasa) a organisé, , des 
portes ouvertes qui ont été marquées 

par une forte affluence du public, notamment des 
jeunes venus prendre connaissance du système 
de formation de l'Armée nationale populaire 
(ANP) au sein de cet établissement. 
Cette manifestation annuelle a été ouverte par la 
présentation, au public, des diverses spécialités 
et formations militaires, et des différentes struc-
tures de l'établissement, suivi d'une allocution du 
Commandant de l'Académie, le Général-major 
Salmi Bacha, lue en son nom par le Comman-
dant de l'école annexe "Abane Ramdane", dans 
laquelle il a indiqué que ces portes ouvertes vi-
saient à "faire connaître l'académie, ses modes 
de formation et les conditions d'adhésion à 
l'ANP". 
Il a, par ailleurs, souligné que le Haut Comman-
dement de l'ANP "accorde un intérêt particulier 
au volet de l'Information, toutes formes confon-
dues, étant la pierre angulaire de l'opération de 
communication au sein de l'institution militaire 
voire un moyen de cohésion entre les éléments 
de l'ANP et le peuple et son armée en tant 
qu'institution républicaine au service de la Nation 
pour consacrer le lien Armée-Nation". 
L'académie, précise-t-il, a traversé plusieurs 
étapes "d'évolution et de modernisation à tous 
les niveaux, jusqu'à devenir aujourd'hui un phare 
lumineux en termes de  sciences et de culture 
militaires, de compétences de commandement 
et de maîtrise des technologies modernes dont 
sont équipés les systèmes d'armes, tous do-
maines confondus ". 
La supervision par le président de la République, 
Chef suprême des Forces armées, ministre de la 
Défense nationale, M. Abdelmadjid Tebboune, 
de la cérémonie de sortie des promotions de cet 

établissement et "le succès éclatant qu'elle a réa-
lisé, témoigne du haut niveau du système de for-
mation au sein de l'ANP en général et de 
l'académie en particulier", a-t-il rappelé. 
Un film documentaire a été projeté pour mettre 
en exergue les différentes étapes franchies par 
cet édifice de formation et son rôle dans la for-
mation théorique et pratique pour les futurs offi-
ciers. A cette occasion, les visiteurs de 
l'Académie ont visité le pavillon des directions de 
"l'enseignement supérieur universitaire" et de "la 
recherche scientifique et technologique" ainsi 
que du complexe culturel et sportif, où ils ont 
reçu des explications détaillées sur le rôle de ces 
structures dans la formation militaire, en plus du 
musée de l'Académie, qui comporte deux pa-
villons. 
Approchés par l'APS, certains visiteurs de l'Aca-
démie, tels que Hamza de la ville de Miliana et 
Said de la wilaya de Blida, ont affirmé que leur vi-

site à l'Académie découlait de leur intérêt de re-
joindre les rangs de l'ANP. 
Ces portes ouvertes se poursuivront jusqu'au 24 
juillet afin de permettre aux citoyens de découvrir 
cette prestigieuse institution militaire de formation 
et de prendre connaissance de ses ressources 
matérielles et humaines ainsi que de sa base pé-
dagogique de formation. 
L'Académie militaire est un édifice de formation 
scientifique qui se met au diapason du dévelop-
pement technologique dans divers domaines en 
s'appuyant sur l'élément humain compétent et 
en l'habilitant scientifiquement, militairement et 
physiquement, afin de permettre aux diplômés 
d'acquérir tous les fondements du professionna-
lisme militaire, scientifique et éthique. 
L'Académie assure également la formation 
d'étudiants étrangers issus de plusieurs pays 
dans le cadre du renforcement de la coopération 
avec les pays amis et frères.
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PÉKIN 
Les factions palestiniennes            

s'accordent sur une «large unité  
nationale» sous l'égide de l'OLP

Dans une rare démonstration 
d'unité, 14 factions palesti-
niennes, dont le Hamas et le 
Fatah, se sont mises d'accord, 
lundi dernier à Pékin, capitale 
de la Chine, pour parvenir à 

une « large unité nationale » sous l'égide de 
l'Organisation de libération de la Palestine 
(OLP). L'annonce a été faite dans une décla-
ration commune, à l'issue d'une réunion de 
deux jours tenue à Pékin à l'invitation de la 
Chine pour des pourparlers intra-palesti-
niens. La déclaration indique que les factions 
palestiniennes « ont convenu de parvenir à 
une large unité nationale, incluant toutes les 
factions palestiniennes dans le cadre de 
l'OLP, et de s'engager à créer un État pales-
tinien indépendant avec al Quds pour capi-
tale, conformément aux résolutions des 
Nations unies et en garantissant le droit au 
retour tel qu'il est défini dans la résolution 
194 » de l'Assemblée générale des Nations 
unies (11 décembre 1948).Les factions pa-
lestiniennes ont également convenu d' «unir 
leurs efforts » pour mettre fin au génocide 
perpétré par l’entité sioniste dans la Bande 
de Gaza et pour résister aux tentatives de 
déplacement des Palestiniens hors de leurs 
terres.Le mouvement Fatah, le mouvement 
Hamas, le Front populaire de libération de la 
Palestine (FPLP), le Front démocratique de li-
bération de la Palestine (FDLP) et d'autres 
formations palestiniennes ont pris part aux 
pourparlers. 

Au début du mois d'avril, le porte-parole du 
ministère chinois des affaires étrangères, Lin 
Jian, a déclaré que les représentants du 
Fatah et du Hamas avaient tenu, à Pékin, des 
« consultations sur l'avancement de la récon-
ciliation intra-palestinienne et sur un dialogue 
franc et approfondi ».En amont des discus-
sions d'avril, les deux parties s'étaient égale-
ment rencontrées en février à Moscou.Des 
cycles de négociations similaires ont eu lieu 
ces dernières années en Türkiye, en Algérie 
et en Égypte, mais aucun n'a abouti à une 

avancée dans le processus de réconciliation 
palestinien. 
Les territoires palestiniens de Cisjordanie et 
de la Bande de Gaza sont politiquement di-
visés depuis juin 2007, en raison de dés-
accords profonds entre les mouvements 
Fatah et Hamas.Le Hamas a remporté la ma-
jorité des sièges de l'Assemblée nationale 
lors des élections législatives de 2006. Il a 
depuis pris le contrôle de la Bande de Gaza, 
tandis que le Fatah s'est maintenu aux 
commandes de la Cisjordanie.

Venezuela 
Maduro accuse des 
médias d’être des 
«tueurs à gages du 
mensonge» 
 
Le chef d’Etat vénézuélien Nicolas Maduro, 
qui brigue un troisième mandat de six ans lors 
de la présidentielle de dimanche, a accusé 
lundi des médias internationaux d’être des « 
sicarios du mensonge ». 
«Ils ont essayé mille fois de nous rendre invi-
sibles, maintenant l’opération est menée par 
des tueurs à gages, les tueurs à gages du men-
songe .Une fois de plus, nous connaissons 
l’histoire, j’ai déjà vu ce film», a lancé M. Ma-
duro lors d’un rassemblement à San Cristobal , 
à la frontière avec la Colombie. 
Selon le président, les médias le censurent et « 
manipulent » les informations sur sa cam-
pagne électorale.«Ils crient déjà à la fraude. 
Personne ne va entacher le processus politique 
», a-t-il poursuivi. Dimanche, M. Maduro af-
frontera dans les urnes Edmundo Gonzalez Ur-
rutia, candidat de l’opposition que la plupart 
des sondages placent en tête.Les membres de 
son parti rejettent ces sondages, affirmant 
qu’ils sont fabriqués et présentent leurs 
propres projections qui leur sont favorables 
 
À capacité nucléaire 
La Russie mène des 
manœuvres avec des 
missiles balistiques 
 
Le ministère russe de la Défense a annoncé la 
tenue de manœuvres avec les missiles balis-
tiques intercontinentaux "Yars", dotés d'une 
capacité d'attaque nucléaire. 
Un communiqué publié hier par le ministère 
indique que les manœuvres précédemment 
prévues ont été effectuées.Le ministère a noté 
que diverses manœuvres ont été effectuées 
avec des lanceurs de missiles mobiles au sol 
«Yars ».Ces manœuvres sont les deuxièmes du 
genre en un mois, car elles ont été précédées 
par celles du 5 juillet de cette année.Il est à 
noter que les missiles Yars, capables de mener 
des attaques nucléaires, ont une portée d'envi-
ron 12 000 kilomètres, ne peuvent pas être dé-
tectés par les systèmes de défense et peuvent 
toucher entre 3 et 6 cibles en même temps. 
 
Présidentielle au Rwanda 
victoire écrasante de 
Paul Kagame           
confirmée par les         
résultats définitifs 
 
Agé de 66!ans, le chef de l’Etat a réalisé un 
score supérieur aux précédentes élections de 
2003, 2010!et 2017!en obtenant un résultat dé-
passant les 99!% des voix. 
La victoire écrasante du président rwandais 
Paul Kagame au scrutin du 15!juillet a été 
confirmée avec la publication des résultats dé-
finitifs, donnant 99,18!% des voix au chef de 
l’Etat sortant, même si son parti a vu sa repré-
sentation au Parlement réduite. 
Le chef de l’Etat, âgé de 66!ans et qui dirige 
de fait le petit pays d’Afrique de l’Est depuis 
trente!ans, réalise un score encore supérieur à 
ses 98,79!% de la présidentielle 2017, après 
avoir obtenu 95,05!% en!2003 et 93,08!% 
en!2010. Il a obtenu 99,18!% des voix, a dé-
claré lundi 22!juillet au soir la Commission 
nationale électorale (NEC). 
Seuls deux candidats avaient été autorisés à 
concourir!: Frank Habineza, leader du seul 
parti d’opposition autorisé (Parti démocratique 
vert, DGPR), et l’indépendant Philippe Mpayi-
mana, qui ont obtenu respectivement 0,5!% et 
0,32!%. 
 
Bangladesh 
Le bilan des                   
arrestations porté à 
plus de 2.500 
 
Plus de 2.500 personnes au total ont été arrê-
tées au Bangladesh ces derniers jours après 
des violences liées aux manifestations contre 
les quotas pour le recrutement dans la fonction 
publique, selon un nouveau décompte effectué 
hier.Des responsables de la police de la capi-
tale Dacca, de la ville portuaire de Chittagong 
et d’autres localités ont fourni à la même 
source des détails supplémentaires sur les ar-
restations, dont le bilan s’établit désormais à 
2.580 personnes.   

La campagne de la vice-présidente 
américaine Kamala Harris a permis de 
récolter un montant record de 81 mil-
lions de dollars au cours des 24 pre-

mières heures de sa candidature après le 
retrait du président Joe Biden de la course à 
la présidentielle. 
Plus de 888 000 donateurs locaux ont fait 
des dons au cours des dernières 24 heures, 
dont 60 % ont fait leur première contribution 
du cycle 2024, a annoncé l'équipe de la 
campagne de Harris, ajoutant qu'il s'agissait 
d'un record historique. 
Au cours des dernières 24 heures, la cam-
pagne a permis à 43 000 donateurs de faire 
des dons récurrents."L'élan historique de 
soutien à la vice-présidente Harris représente 
exactement le genre d'énergie et d'enthou-
siasme populaire qui remporte les élections", 
a déclaré le porte-parole de la campagne, 
Kevin Munoz. 
Kamala Harris, la candidate, part en cam-

pagne 
Désormais quasi assurée d’être désignée 
candidate par son camp, Kamala Harris teste 
désormais sa candidature auprès d’électeurs 
: la démocrate tient hier un meeting dans le 

Wisconsin, un Etat décisif pour son duel pro-
bable face à Donald Trump.La vice-prési-
dente, qui remplace Joe Biden au pied levé 
après l’un des plus grands bouleversements 
politiques de l’histoire moderne, a moins de 
quatre mois pour convaincre les Américains 
de la solidité de son profil.Lors d’un événe-
ment de campagne lundi soir dans le Dela-
ware, la quinquagénaire a donné un 
avant-goût de ce à quoi ressemblerait Ka-
mala Harris, la candidate. 
«Je vois bien le genre de gars qu’est Donald 
Trump », a lancé l’ancienne procureure, 
comparant le candidat républicain, 
condamné au pénal, à un «prédateur» et un 
«escroc».«Nous allons gagner », a-t-elle pro-
mis, sous les applaudissements de militants 
démocrates.L’ancienne sénatrice de Califor-
nie s’est aussi engagée à placer le droit à 
l’avortement au cœur de sa campagne et à 
se « battre pour le droit à disposer de son 
corps ».

Le ministre chinois des Affaires étrangères, Wang Yi, a salué hier l'accord conclu par 14 factions palestiniennes qui pré-
voit la mise en place d'un "gouvernement intérimaire de réconciliation nationale" dans la bande de Gaza après la guerre.

POUR SA CANDIDATURE À LA PRÉSIDENTIELLE 
Kamala Harris lève un record de 81 millions de 

dollars en 24 heures 

CISJORDANIE OCCUPÉE 
Plusieurs villes prises d’assaut par les forces sionistes 

 
Les forces d’occupation sionistes ont pris d’assaut lundi soir les gouvernorats de Jé-
nine, Naplouse et Tulkarem, rapporte l’agence palestinienne Wafa qui fait état d’un 
blessé et des arrestations. 
A Jenine, le chef du conseil du village de Jalboun a déclaré que les forces d’occupation 
sionistes qui ont pris d’assaut le village, ont lancé une campagne d’inspection massive, 
et installé un poste de contrôle militaire à l’entrée du village. Ensuite, l’armée de 
l’entité sioniste a commencé à arrêter des Palestiniens, contrôler leur identité et in-
tensifier sa présence militaire à proximité du village. 
A Naplouse, les forces d’occupation sionistes, soutenues par des colons sionistes, ont 
pris d’assaut les villes de Qablan et Qasra, dans le sud de la ville. 
Même scénario à Tulkarem où l’armée sioniste a pris d’assaut la ville alors que des 
avions de reconnaissance survolaient la région.Un jeune Palestinien a été blessé par 
balles lors de cette incursion des forces d’occupation sionistes à Tulkarem. Selon 
Wafa, un jeune Palestinien de la banlieue de Dhanaba a été blessé à la poitrine par 
des tirs de l’occupant sioniste et transféré à l’hôpital gouvernemental Martyr Thabet 
Thabet. 
Les forces d’occupation ont pris d’assaut la ville depuis son axe ouest, vers la route 
de Naplouse adjacente au camp de Tulkarem, et ont attaqué un magasin vendant des 
engrais agricoles près de l’entrée du camp. 
A Ramallah, les forces d’occupation sionistes ont également attaqué la ville de Sinjil, 
au nord, des sources sécuritaires palestiniennes faisant état d’une force armée sioniste 
qui a pris d’assaut à pied la ville et parcouru ses rues, indique encore l’agence Wafa.
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Mais ce dimanche, 
Joe Biden a re-
noncé à la course 
à la présidentielle, 
et Trump devra 
p ro b a b l e m e n t 

faire face à une femme, Kamala 
Harris, nettement plus jeune que lui 
et qui saura débattre, attaquer et 
surtout s’appuyer, face à un candi-
dat déjà condamné et encore in-
culpé dans plusieurs affaires, sur sa 
connaissance et sa compréhen-
sion des mécanismes judiciaires, 
puisqu’elle a été procureure géné-
rale de Californie (2011-2017) 
avant de devenir sénatrice (2017-
2021) puis vice-présidente. Il n’em-
pêche que les dernières décisions 
rendues par la justice américaine 
vont largement dans le sens de 
Trump. Lui qui dénonce régulière-
ment la supposée instrumentalisa-
tion des poursuites dont il fait 
l’objet par des juges supposément 
« politiques » et acharnés à le faire 
tomber est désormais assuré 
d’une immunité qui confine à l’im-
punité dans les affaires pénales qui 
le visent, dont deux fédérales. 
Dans la première de ces deux af-
faires, Trump est poursuivi pour les 
faits commis autour de la certifica-
tion de l’élection et de l’insurrection 
du 6 janvier 2021. La Cour su-
prême a conclu début juillet à une 
immunité quasi absolue du prési-
dent. Dans la seconde, il est pour-
suivi pour avoir conservé après son 
départ de la Maison Blanche (en 
violation de la loi) et montré (à des 
personnes non habilitées, ce qui 
relève de la loi sur l’espionnage), 
des documents classés secret dé-
fense qu’il gardait dans son domi-
cile en Floride et refusait de rendre.  
 
L’affaire de l’insurrection du 

Capitole 
 
Le 1er juillet 2024, la Cour suprem̂e 
a jugé que Trump bénéficie de l’im-
munité bénéficier d’une « présomp-
tion d’immunité » pour les actes 
commis en tant que président. Or, 
le 6 janvier 2021, il était officielle-
ment encore en poste. Il n’y aura 
donc ni procès ni verdict avant que 
les électeurs aillent voter le 5 no-
vembre. Que ses atermoiements 
aient été volontaires ou non, la 
Cour a fait le jeu de Trump et de 
ses manœuvres dilatoires. Quant à 
la tâche du procureur, s’il ne re-
nonce pas, elle est devenue mis-
sion impossible. La dećision Trump 
v. United States rendue a ̀ six voix 
contre trois, souligne le clivage 
idéologique entre les trois juges 
progressistes nommés par des 
présidents démocrates et les six 
juges estampillés conservateurs, 
dont trois nommeś par Trump dans 
des conditions très contestables, 
avec l’aide partisane du leader 
républicain au Sénat, Mitch 
McConnell. Ces six juges sont tous 
membres du puissant groupe de 
pression Federalist Society, créé en 
1982 pour changer la coloration, 
selon la droite, trop libe ́rale/pro-
gressiste des juridictions fe ́dérales 
et de la Cour supre ̂me. C’est le di-
recteur de ce groupe, Leonard Leo, 
qui les a tous soigneusement pré-
sélectionnés et a financé des mil-
lions de dollars de publicités pour 
appuyer leur candidature. Dans 
Trump v. United States, la Cour 
suprême a juge ́ que le président 
jouit d’une immunite ́ absolue pour 
tout ce qui relève du cœur de la 
fonction présidentielle et d’une 
présomption d’immunité pour les 
autres actes pre ́sume ́s officiels – 
sans expliquer ou ̀ se situe la 
frontière et comment une juridiction 

inférieure devra 
déterminer si tel acte est « officiel » 
ou non. Cette immunité très large 
est en contradiction avec le prin-
cipe fondateur de primaute ́du droit 
(rule of law) mis en place par les 
Pères fondateurs de ́sireux de s’as-
surer que le futur pre ́sident ne se-
rait pas « au-dessus des lois » à 
l’instar du roi d’Angleterre, qui ne 
pouvait être jugé. Ils n’ont en 
conseq́uence pas inscrit l’immunite ́
du président dans la Constitution.  
 
Une décision aux lourdes 

conséquences 
 
La décision est une victoire pour 
Trump et une défaite pour la 
démocratie et pour la notion qu’un 
président doit, comme les autres, 
rendre des comptes lorsqu’il 
commet des actes contraires à la 
loi ou a ̀ la Constitution. Avec cette 
décision, il est devenu presque im-
possible de prouver la culpabilité 
de Donald Trump mais aussi celle 
des futurs pre ́sidents. En d’autres 
termes, le sentiment d’impunité qui 
est ne ́ lorsque le président Ford a 
gracié Richard Nixon et qu’aucune 
poursuite n’a pu e ̂tre intente ́e 
contre ce dernier va se renforcer. 
Donald Trump, désormais libéré de 
la menace d’un procès avant la 
présidentielle, aurait été largement 
favori face à un Joe Biden apparu 
très affaibli avant son retrait. Cha-
patte (Suisse)/Cartooning for 
Peace, Author provided (no reuse) 
Il faut craindre que les futurs 
présidents (à commencer par 
Trump s’il est réélu), sachant qu’ils 
sont a ̀ l’abri de toute poursuite que 

ce soit pendant leur mandat (posi-
tion du ministe ̀re de la Justice) et 
après (avec cette décision de la 
Cour suprême), n’he ́sitent plus a ̀ 
violer la loi. C’est ce que souligne 
la juge progressiste Sonia Soto-
mayor dans son opinion dissidente 
virulente de 30 pages, dont elle lit 
certains extraits à voix haute au 
moment de l’annonce de la déci-
sion. Après avoir développé une 
analyse historique et constitution-
nelle, elle passe en revue les cas 
d’école posés lors des audiences 
de la cour d’appel du district de 
Colombia et de la Cour supre ̂me. 
Si le pre ́sident donne aux forces 
spéciales l’ordre de tuer un adver-
saire politique, jouit-il de l’immunité 
? Et s’il fomente un putsch pour se 
maintenir au pouvoir ? Et s’il use de 
son droit de grâce en échange 
d’un pot-de-vin ? Chaque fois, la 
juge Sotomayor conclut qu’au vu 
de la décision de la Cour, la ré-
ponse doit être immunité. Et si 
Trump est élu, s’il emprisonne ou 
traîne en justice (sous de faux pré-
textes) ses adversaires politiques 
(ainsi qu’il l’a clairement annoncé), 
peut-on attendre d’une Cour 
suprême conservatrice et arro-
gante avec un fort tropisme en fa-
veur de l’exécutif qu’elle se risque 
a ̀ invalider certains actes et à le 
condamner une fois son mandat 
terminé ? 
 

L’affaire des documents         
secrets conservés à Mar-a-

Lago 
 
La deuxième décision rendue en 
Floride, relative à la conservation 

par Trump de documents officiels, 
ne se prononce pas sur le fond 
mais, par un tour de passe-passe, 
fait disparaître les poursuites. Il est 
de pratique courante dans les af-
faires hautement politiques avec 
risques de conflits d’intérêts que le 
ministre de la Justice nomme un 
procureur « indépendant » ou « 
spécial » (selon les époques et les 
textes en vigueur), ce qui lui permet 
de maintenir ses distances avec 
l’affaire et de garantir l’impartialité 
des poursuites. Ce fut le cas pour 
l’affaire du Watergate, le scandale 
Iran-Contra sous le président Rea-
gan ou encore l’enquête sur l’ingé-
rence russe dans l’élection 
présidentielle de 2016 par le procu-
reur Mueller. En août 2023, le mi-
nistre de la Justice a aussi nommé 
un procureur spécial pour enquêter 
sur le fils du président Biden, afin 
d’éviter l’apparence même d’un 
conflit d’intérêts. Mais la juge Can-
non, au lieu de suivre la jurispru-
dence de dizaines de juridictions, 
dont la Cour suprême dans US. v. 
Nixon en 1974, a décidé de s’ins-
pirer directement d’une opinion 
convergente du juge conservateur 
Clarence Thomas ajoutée à la dé-
cision sur l’immunité – et cela, alors 
que la question n’était pas soule-
vée par les avocats de Trump. La 
juge conclut que la nomination du 
procureur spécial n’a pas été faite 
en vertu d’une loi spécifique votée 
par le Congrès et qu’elle viole la 
clause de la Constitution sur les 
nominations, laquelle exige la 
confirmation du candidat par le 
Sénat. La plus grande partie du 
Parti républicain et, au-delà, la 
grande majorité des conservateurs 

américains sont désormais acquis 
à Donald Trump.  Cette analyse est 
très largement contestée par les ju-
ridictions et les universitaires. Il ne 
reste plus au procureur spécial 
qu’à faire appel devant la cour 
d’appel du 11e circuit. Quoi qu’il en 
soit, dans cette affaire également, 
il n’y aura pas de verdict avant les 
élections de novembre. Or, c’était 
la plus risquée pour Trump, car les 
faits étaient établis et les éléments 
de preuve nombreux et accablants. 
 

La dérive droitière de la 
Cour suprême 

 
Plus largement, il faut s’inquiéter de 
la dérive des juridictions désormais 
très conservatrices, qui n’hésitent 
plus à juger en faveur d’une prési-
dence quasi impériale, à limiter les 
pouvoirs des procureurs et à re-
mettre en cause les droits et liber-
tés : droit de vote, droit à 
l’avortement… L’opinion publique 
ne s’y trompe pas. Alors que la 
Cour a longtemps fait l’objet d’une 
révérence quasi religieuse, elle est 
aujourd’hui jugée partisane par une 
majorité des Américains et 75 % 
des sympathisants démocrates. 
Mais ces juges sont nommés à vie 
et le problème ne disparaîtra pas 
de lui-même. Seul un président 
(une présidente) démocrate dispo-
sant de larges majorités à la Cham-
bre et au Sénat serait en mesure de 
contrer les dérapages de la juridic-
tion suprême. Même si le rempla-
cement de Biden par Harris a 
redonné de l’espoir au Parti de 
l’âne, cette configuration est très 
improbable en 2024. 

Donald Trump, une candidature 
aidée par la justice américaine 

 Pour Donald Trump, l’alignement des planètes était total. Son adversaire, Joe Biden, avait fait un débat calamiteux et était contesté 
au sein de son propre camp. Lui-même avait échappé à une tentative d’assassinat, ce qui lui avait valu une photo iconique d’homme 

fort, et la convention républicaine l’avait adoubé avec adoration.  
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DANS SA QUÊTE DE TITRE OLYMPIQUE  

Imène Khelif : "J'espère que le 
tirage au sort sera favorable" 

"J'attends avec impatience la journée 
du 25 juillet, car c'est là que je serai 
fixée sur mes adversaires aux JO. J'es-
père que le tirage au sort sera favo-
rable, car il pourrait constituer un plus 
dans ma quête de décrocher le titre", 

a déclaré la pugiliste de 25 ans au site officiel 
du Comité olympique et sportif algérien 
(COA). 
"Certes, je me suis très bien préparée et mon 
rendement s'est beaucoup amélioré au cours 
des derniers mois. Preuve en est que j'ai réalisé 
quelques exploits qui n'ont jamais réussis 
jusqu'ici. Mais là, il s'agit des JO, c'est à dire 
le très haut niveau et c'est pour cela que je 
souhaite mettre toutes les chances de mon 
côté. Ce qui passe également par un bon ti-

rage au sort, car il peut avoir une influence 
directe sur mon parcours", a-t-elle expliqué. 
"Les adversaires que je vais affronter à Paris 
ont non seulement un niveau aussi bon que 
le mien, mais elles nourrissent la même am-
bition de décrocher le titre, et c'est ce qui 
risque de compliquer la tâche. Mais je suis 
prête à relever le défi et je vais faire tout ce 
qui est en mon possible pour honorer mon 
pays, en décrochant le titre olympique", a-t-
elle assuré. 
Au passage, la native de Tiaret a rassuré ses 
fans, en affirmant que "même sur le plan 
moral" elle se porte mieux, et que les mésa-
ventures qu'elles a connues, notamment, 
après sa disqualification des Mondiaux 2023 à 
New Delhi (Inde), sont désormais derrière elle. 

"Pendant le dernier mandat olympique (2020-
2024), il n'y a pas eu que du bon. Il faut recon-
naitre aussi que je suis passée par des moments 
très difficiles, qui ont gravement nuit à ma car-
rière. Mais Dieu merci, cette période est der-
rière moi et je suis de nouveau sur les bons rails 
pour viser haut" a-t-elle assuré. 
Outre Khelif, l'Algérie sera représentée par 
quatre autres boxeurs aux JO de Paris, à savoir: 
Roumayssa Boualem (-50 kg) et Khelif Hadjila 
(-60 kg) chez les dames, ainsi que Jugurtha Aït 
Bekka (-63,5 kg) et Mourad Kadi (+92 kg) 
chez les messieurs. 
L'Algérie participe à ces olympiades pari-
siennes (26 juillet - 11 août) avec un total de 
46 athlètes, engagés dans 15 disciplines diffé-
rentes.  

Libre de tout engagement 
Çorum FK annonce 
la signature de Mehdi 
Boudjemaa  
Libre comme l’air après avoir terminé son 
contrat avec Hatayspor, Mehdi Boudjemaa a 
décidé de continuer en Turquie. Cependant, il 
s’est engagé avec Çorum FK. Le club de la 
deuxième division a annoncé la signature du 
joueur de 26 ans sur ses canaux digitaux. 
Le milieu de terrain Franco Algérien a signé 
un contrat de 2 ans avec sa nouvelle équipe. 
Le natif de Cergy vaut 550 000 euros. 
 
Promue en équipe senior du 
Dortmund  
La FAF suit de près 
la pépite Elias          
Benkara 

L’entraîneur du club allemand du Borussia 
Dortmund, Nuri Sahin (35 ans), a annoncé une 
liste de 26 joueurs qui participeront au stage 
de préparation en vue de la nouvelle saison à 
Bangkok en Thaïlande puis à Osaka au Japon. 
Cette liste comprend, outre Ramy Bensebaini, 
un autre joueur d’origine algérienne 
Il s’agit du défenseur central Elias Benkara, 
âgé à peine de 17 ans, et considéré comme 
l’un des jeunes joueurs les plus prometteurs, 
d’où l’intérêt spécial que lui accorde, depuis 
quelque temps, la Fédération algérienne de 
football (FAF), dans l’espoir de le faire venir à 
l’avenir en sélection nationale. 
Selon une source proche des responsables de 
la FAF, la promotion du jeune Benkara en 
équipe fanion de Dortmund au cours de cette 
tournée asiatique risque de chambouler les 
plans des dirigeants du football national. 
Car la confiance du L’entraîneur de l’équipe 
première de Dortmund accordée à ce défen-
seur signifie que sa valeur a considérablement 
augmenté. Il sera peut-être plus difficile de le 
convaincre de jouer pour les Verts, surtout que 
ses chances d’intégrer les rangs de la sélection 
allemande vont, elles aussi, augmenter. 
Une hypothèse à ne pas écarter, si le joueur 
venait de gagner une place au sein de l’équipe 
senior de son après le départ de Mats Hum-
mels, qui évolue au même poste que lui. 
Ce n’est pas tout, puisque la presse allemande 
évoque, depuis quelques jours, un intérêt du 
Real Madrid pour la pépite de Dortmund, ce 
qui rendrait encore difficile la mission des Al-
gériens de le convaincre à vêtir le maillot de la 
sélection de son pays d’origine, car ses ambi-
tions vont certainement grandir en rejoignant 
un club de l’envergure du Real Madrid. 
Du coup, la FAF compte sur Bensebaini pour 
convaincre son jeune coéquipier à Dortmund 
afin d’opter au profit de l’équipe nationale, 
d’autant plus que leurs origines sont de la 
même ville, à savoir Constantine. Les mêmes 
sources indiquent, en outre, que l’entraîneur 
national, Vladimir Petkovic, souhaite intégrer 
ce joueur directement avec l’équipe première 
malgré son jeune âge, en raison des problèmes 
défensifs décelés dans son effectif lors des 
précédents matchs. 
Il y a quelques jours, le président de la FAF, 
Walid Sadi, a pris attache avec le père de Ben-
kara, qui a refusé d’anticiper les événements 
et lui a demandé de ne pas faire pression sur 
son fils, malgré son attachement à son pays 
d’origine, préférant que ce dernier continue 
pour le moment à jouer avec les jeunes sélec-
tions allemandes avant de trancher sur son 
avenir international. 
Une manière de faire qui est motivée par les 
craintes du père du joueur de voir ce dernier 
vivre le même scénario des jeunes joueurs 
évoluant à l’étranger qui ont opté tôt pour les 
sélections de leurs pays d’origine, ce qui leur a 
valu des problèmes avec leurs clubs respectifs. 
Jeudi dernier, Benkara a réussi à marquer un 
but avec son équipe lors d’un match amical 
qu’il a disputé en Allemagne contre l’Erzge-
birge soldé par un match nul (1-1), au prix 
d’une jolie reprise de tête, signant par là même 
sa première réalisation avec les seniors de 

Le demi-fondiste Djamel 
Sedjati sera probablement 
la figure de proue de l'athlé-

tisme algérien aux Jeux olym-
piques d'été, prévus du 26 juillet 
au 11 août à Paris, car se présen-
tant statistiquement comme 
l'athlète ayant le plus de chances 
de décrocher l'or sur le 800 
mètres. 
Certes, la Direction technique na-
tionale a assuré que l'ensemble des 
représentants algériens à Paris se 
sont bien préparés pour l'évène-
ment, en ayant tous un podium 
olympique en ligne de mire, mais 
concrètement, c'est Sedjati qui 
semble être le mieux placé pour 
atteindre cet objectif. 
Avec un chrono de 1:41.46", réa-
lisé dernièrement à Monaco, le 
natif de Tiaret était rentré dans 
l'histoire, en devenant le troisième 
athlète le plus rapide sur cette dis-
tance. Et sur sa lancée, il espère 
briller encore une fois à Paris, en 
décrochant l'or olympique. 
A suivre également le parcours des 
athlètes: Oussama Khennoussi 
(Disque) et Zahra Tatar (Marteau). 
Les deux pensionnaires du CR Be-
louizdad ont considérablement 
amélioré leurs marques au cours 
des derniers mois, faisant qu'il fau-
dra également compter avec eux 
pour atteindre la finale olympique, 
qui constitue déjà une grande per-
formance dans des épreuves très 
techniques. 
Yasser Mohamed Tahar Triki de-
vrait avoir son mot à dire au triple 
saut, lui qui a fait l'impasse sur 

plusieurs meetings cette année, y 
compris la Ligue de Diamant, 
pour se consacrer uniquement à la 
préparation des JO 2024. 
Le Constantinois de 27 ans avait 
terminé cinquième aux Jeux olym-
piques de Tokyo, et il espère faire 
mieux à Paris, en décrochant un 
podium dans sa spécialité de pré-
dilection. 
Les autres représentants algériens 
à Paris sont Slimane Moula (800 
m), Mohamed-Ali Gouaned (800 
m), Amine Bouanani 
(110m/haies), et Billel Tabti 
(3000m/steeple). 
Moula qui demeure l'un des meil-
leurs au monde sur le 800 m, pos-
sède les qualités pour prétendre à 
un podium olympique à Paris, à 
condition qu'il soit dans une forme 
maximale le Jour J. 
Seul bémol concernant la partici-
pation de l'athlétisme algérien aux 

olympiades de 2024, son absence 
sur 1500 mètres. Ce qui est assez 
significatif, car cette spécialité 
compte parmi les épreuves ma-
jeures, à tel point que certains pu-
ristes l'appellent communément 
"la petite reine". 
En plus, cette spécialité a long-
temps fait la fierté de l'athlétisme 
algérien, grâce notamment à l'or 
olympique des Noreddine Mor-
celi, Hassiba Boulmerka, Nouria 
Bénida Merrah et Taoufik Makh-
loufi. Ce qui donne ce léger pince-
ment au cœur de la voir absente à 
Paris. Certes, dans l'ensemble, le 
demi-fond algérien se porte tou-
jours bien, grâce notamment aux 
Slimane Moula, Mohamed Ali 
Gouaned et Djamel Sedjati, qui 
comptent actuellement parmi les 
meilleurs au monde, sauf que ces 
derniers ont tous privilégié le 800 
mètres aux dépens du 1500.  

JO-2024  
Sedjati, le grand espoir algérien à Paris

En provenance du 
club bulgare Etar 
Le MC Oran  
officialise le 
transfert de 
Boukholda 

Le MC Oran a annoncé sur les 
réseaux sociaux que le milieu 
offensif franco-algérien Chah-
reddine Boukholda a rejoint 
ses rangs. Le joueur de 28 ans 
est arrivé en provenance du 
club bulgare Etar. Il a paraphé 
un contrat de 3 saisons avec le 
Mouloudia Club d’Oran. Le 
joueur formé à l’AS Monaco 
est lié au club algérien 
jusqu’au 30 juin 2027. 

La boxeuse algérienne Imène Khelif, qui concourra dans la catégorie des moins de 66 kilos aux Jeux olympiques 
de Paris (26 juillet-11 août) a annoncé, qu'elle espérait "un tirage au sort favorable" car pouvant l'aider  

considérablement dans sa quête de titre olympique
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DES BARRIÈRES AUTOUR DES GLACIERS POUR MAÎTRISER LA MONTÉE DES EAUX 

Le projet pharaonique qui divise 
 les scientifiques

Dans un rapport publié le 11 juillet dernier sur le site de l'Université de Chicago, aux États-Unis, des chercheurs s'interrogent sur la 
construction de gigantesques barrières autour des glaciers les plus vulnérables de la planète afin de réduire la fonte des glaces et la montée des 

eaux. Une piste qui suscite de vifs débats parmi le corps scientifique.

Réduire notre produc-
tion et usage des 
énergies fossiles est la 
meilleure solution pour 
limiter le réchauffe-
ment climatique. Ce 

sont les conclusions du GIEC 
(Groupe d'experts intergouverne-
mental sur l'évolution du climat) 
qui appelle également, dans son 
rapport publié en mars 2023, à la 
rénovation énergétique, au déve-
loppement des mobilités vertes et 
la réduction des déchets. Mais 
c’est une tout autre piste qu'ex-
plore un groupe de glaciologues 
dans un rapport publié le 11 juillet 
dernier à l’initiative de l’Université 
de Chicago, suite à deux confé-
rences sur le sujet, une première 
à l'Université de Chicago en oc-
tobre 2023 et une seconde à l'Uni-
versité de Stanford en décembre 
2023, rapporte le UC Chicago 
News. 
 
Ériger des "murs" autour 

des glaciers les plus                
vulnérables 

 
Dans leur rapport, les chercheurs 
explorent la piste de "barrières" — 
ou d’une sorte de rideau gigan-
tesque flexible — érigées autour 
des glaciers les plus vulnérables 
afin de les protéger des courants 
naturels d'eau chaude qui érodent 
les calottes glaciaires par le bas. 
Ces derniers, tout particulière-
ment en Antarctique, représentent 
en effet une plus grande menace 
pour les glaciers que le réchauf-
fement de l’air, précise le média 
Science. Les chercheurs explo-
rent également une seconde piste 
: celle de réduire le débit des 
cours d’eau qui transportent l’eau 
de fonte des calottes glaciaires en 
forant des trous à la base des gla-

ciers. 
 
Un projet de géo-ingénierie 

qui suscite le débat 
 
Les chercheurs opposés à ce 
projet pointent notamment du 
doigt le coût faramineux de la 
construction d’un tel système : 
selon les projections étudiées lors 
de l'atelier organisé à l'Université 
de Chicago en octobre 2023, éri-
ger 80 mètres de barrages autour 
des glaciers de l’Antarctique 
pourrait coûter jusqu’à 88 milliards 
de dollars. Et devenir ainsi l’un 
des projets les plus coûteux de 
l’humanité, précise Science. Autre 
obstacle redouté par les cher-
cheurs : pour mener à bien ce 
projet et l’étendre à l’ensemble de 

la planète, la communauté inter-
nationale devra se mettre d’ac-
cord à son sujet, le transformant 
ainsi en moyen de pression en 
cas de conflit. 
Cela pourrait avoir des consé-
quences inattendues, perturbant 
potentiellement les schémas de 
circulation océanique ou mettant 
en danger la faune. De plus, il fau-
drait des décennies pour savoir si 
le procédé fonctionne efficace-
ment. Au-delà des aspects tech-
niques, des chercheurs craignent 
que ce projet — voire la géo-ingé-
nierie de façon plus globale — 
provoque une réduction des ef-
forts collectifs pour réduire le ré-
chauffement climatique et 
particulièrement l’usage et la pro-
duction des énergies fossiles. 
S’ils reconnaissent cette possibi-

lité, les partisans du projet affir-
ment dans leur rapport qu’il serait 
préférable d’étudier dès au-
jourd’hui les moyens d’endiguer 
l’élévation du niveau de la mer 
plutôt que de dépenser des for-
tunes pour protéger les villes cô-
tières. "À un moment donné, il faut 
se demander : "Eh bien, y a-t-il 
autre chose que nous puissions 
faire ?"" explique le glaciologue 
John Moore de l'Université de La-
ponie, co-auteur du rapport. Car 
selon lui, "Il nous faudra 15 à 30 
ans pour déterminer s’il faut re-
commander ou abandonner l’une 
de ces solutions". 
Selon le rapport 2021 du GIEC, le 
niveau de la mer augmentera 
d’environ un mètre d’ici 2100 si 
rien n’est fait pour endiguer le ré-
chauffement climatique. 

 

DUREMENT FRAPPÉ PAR EL NIÑO 
La sécheresse affame le Zimbabwe 

Au Zimbabwe, les sécheresses subsé-
quentes au passage du phénomène 
climatique El Niño ont asséché les 
sols, et amaigri les récoltes Un lit de 

sable et une étendue de boue croupie, c'est 
tout ce qui reste de la retenue d'eau qui ali-
mentait cultures et bétail : dans le nord-est du 
Zimbabwe, les ravages de la sécheresse liée 
à El Niño engendrent une malnutrition affo-
lante. "Je n'ai rien récolté après tous mes ef-
forts et alors que j'ai utilisé nos économies 
pour acheter des semailles", explique à l'AFP 
cette mère de six enfants, âgée de 54 ans. 
"Pas un seul épi". À cette époque, "nous de-
vrions cultiver des légumes", carottes, choux, 
tomates, kales et butternuts, mais l'eau a dis-
paru depuis mai : En attendant, avec d'autres 
villageois, elle marche cinq kilomètres 
chaque jour jusqu'à la petite ville voisine de 
Kotwa, pour trouver des petits boulots qui 
permettent de ramener trois dollars les bons 
jours, souvent rien du tout. Comme beaucoup 
de ses voisins, sa famille ne mange plus que 
deux repas par jour. "Il n'y a rien à manger 
dans nos maisons", confirme Takesure 
Chimbu, 58 ans. "Sans eau, rien ne va plus." 
La malnutrition dans le district de Mudzi, qui 
compte 164.000 habitants, s'étend. "Nous 
avons enregistré, ces trois derniers mois, une 
augmentation de 20% des cas", relève son 
responsable santé, Kudzai Madamombe, qui 
implore l'aide du gouvernement pour "tenir 
jusqu'à la prochaine récolte" l'an prochain. 
Pour faire face, les autorités distribuent au 
moins une fois par semaine une bouillie très 
nutritive, confectionnée avec des ingrédients 
peu chers et locaux, baptisée ironiquement 
"maworesa", "la crème de la crème" en langue 

shona. "L'alimentation est particulièrement 
chère en raison de la sécheresse", explique 
M. Madamombe. "On a mis au point ce gruau 
qui contient sucres lents, protéines et lé-
gumes" et permet de limiter la malnutrition 
sans grands frais. Selon l'Unicef, la séche-
resse dans l'ensemble du pays frappe en 
priorité les enfants de moins de cinq ans, les 
femmes enceintes ou allaitantes. Le Zim-
babwe, avec notamment la Zambie voisine 
et le Malawi, est l'un des pays d'Afrique 
australe les plus touchés par la grave sé-
cheresse liée au phénomène El Niño. Ces 
trois pays, qui ont déclaré récemment l'état 
de catastrophe naturelle, sont confrontés à 
des pertes de récoltes considérables, entre 

40 et 80% de leur maïs ayant été décimé. 
Au Zimbabwe, grenier à céréales de la ré-
gion, les faibles pluies et la maigreur des 
récoltes ne permettent de nourrir qu'à 
peine plus de la moitié de la population, 
laissant 7,6 millions de personnes dépen-
dant de l'aide, selon le président Emmerson 
Mnangagwa, qui estime avoir besoin de deux 
milliards de dollars pour répondre à l'ur-
gence. En juin, l'ONU a lancé un appel de 
430 millions de dollars. Et l'Unicef a demandé 
85 millions pour "fournir des interventions vi-
tales". A ce jour, "à part nos propres res-
sources, nous n'avons reçu aucune 
contribution de donateurs", relève M. Wille-
mot. 

Des traces de          
mercure dans le 
fleuve Amazone  
L 'ampleur de 
l'orpaillage       
illégal 
 

Au Pérou, l’exploratrice National 
Geographic Jennifer Angel-
Amaya documente les traces de 
mercure, rémanent des tech-
niques d'orpaillage dans le fleuve 
Amazone. L'Amazonie est un 
champ de contradictions, et Jen-
nifer Angel-Amaya explique 
qu'elle peut le constater chaque 
jour. Pendant plus de deux ans, 
la géologue colombienne et ex-
ploratrice National Geographic a 
effectué un travail de terrain 
dans la partie péruvienne de la 
forêt humide. Durant sa mission, 
elle a remarqué des sons d'or-
pailleurs qui se rapprochaient et 
devenaient plus forts, comme s'il 
rivalisait avec les cris des oiseaux 
et des singes. Jennifer Angel-
Amaya se concentre sur Madre 
de Dios, région du Pérou la plus 
affectée par l'orpaillage illégal. 
Faisant partie de la Perpetual 
Planet Amazon Expedition de 
National Geographic et Rolex, 
une série de projets de recherche 
couvrant le bassin amazonien, 
elle étudie l'impact de l'orpail-
lage sur les cours d'eau. Elle sur-
veille trois sites : un site sur 
lequel l'orpaillage est sanctionné 
et effectué par des machines 
lourdes, un deuxième site où l'or-
paillage illégal est vaste, et un 
dernier protégé de l'orpaillage et 
qui sert de référent pour son ex-
périence. Pour chacun, elle a col-
lecté des échantillons du sol, de 
l'eau, des sédiments et du planc-
ton pour identifier les éléments 
chimiques des échantillons et la 
concentration de mercure. Bien 
que ce métal toxique soit présent 
à l'état naturel et que l'extraction 
de l'or n'en soit pas la seule 
source, Angel-Amaya s'attend à 
ce que les niveaux de mercure 
soient plus élevés en aval des 
deux sites miniers et potentielle-
ment dans tout le bassin hydro-
graphique de l'Amazonie. Le 
minage dans cette région est arti-
sanal et effectué à petite échelle, 
et on utilise souvent du mercure 
liquide pour extraire de l'or du 
sable alluvionnaire. Quand 
l'amalgame mercure-or est 
chauffé, la toxine s'évapore mais 
reste dans l'environnement. Le 
processus est rapide, peu coûteux 
et reste légal au Pérou, malgré 
les effets néfastes du mercure sur 
la santé humaine. 

Quotidien national d’information

MAGHREBINLEMEDIATEUR  



14  JEUX/DETENTE Mercredi 24 juillet  2024
Quotidien national d’information

MAGHREBINLEMEDIATEUR  



15FEMME
 
Mercredi 24 juillet  2024

Désagréables, les sueurs nocturnes          
perturbent le sommeil et gâchent les nuits. 
Quelles en sont les causes possibles ? 
Existe-t-il des solutions ?  
 "Processus biologique naturel, la trans-

piration permet d’évacuer l’excédent 
de chaleur en excrétant de la sueur par 
les pores de le peau et de maintenir 
ainsi l’équilibre thermique de l’orga-

nisme", rappelle le Dr Isabelle Rousseaux, 
dermatologue à Lille. Peu problématique 
lorsque les températures extérieures augmen-
tent ou lors d’un effort physique, ce phéno-
mène biologique peut être amplifié la nuit par 
des causes multiples. 

Un déséquilibre hormonal 
En premier lieu, un déséquilibre hormonal, 
transitoire ou permanent, s’avère souvent à 
l’origine de sueurs nocturnes. Directement 
liées aux fluctuations hormonales de la mé-
nopause, les sueurs nocturnes perturbent les 
nuits de nombreuses femmes et sont souvent 
associées aux bouffées de chaleur, un symp-
tôme caractéristique de la baisse des œstro-
gènes. "Un dysfonctionnement de la thyroïde 
(hyperthyroïdie) peut également être à l’ori-
gine de transpirations nocturnes", ajoute le 
Dr Isabelle Rousseaux. 

Une Infection virale ou bactérienne 
La transpiration étant corrélée à une augmen-
tation de la température corporelle, toute in-
fection (virale ou bactérienne) causant de la 
fièvre peut favoriser l’apparition de sueurs 
nocturnes. C’est notamment le cas de la 
grippe saisonnière, mais aussi d’autres infec-
tions, comme une hépatite C, par exemple. 
Plus rarement, cela peut être le symptôme 
d’une pathologie plus grave (certains cancers, 
par exemple). Par ailleurs, les sueurs noc-
turnes peuvent aussi faire partie des effets se-
condaires de certaines classes de 
médicaments. "C’est le cas de certains anti-
dépresseurs, anti-hypertenseurs, voire de cer-
taines pilules contraceptives", précise le Dr 
Rousseaux. 

Attention au stress 
D’autres causes, telles qu’une apnée du som-
meil ou le stress ne sont pas non plus à négli-
ger. Par ailleurs, un repas épicé, copieux ou 
alcoolisé sont aussi susceptibles de perturber 
la digestion et de favoriser les sueurs noc-
turnes. Enfin, il arrive parfois que les sueurs 
nocturnes n’aient pas de cause spécifique. 
"On parle alors de sueurs nocturnes idiopa-
thiques", ajoute la dermatologue. 

Quel  médecin consulter ? 
Si ce trouble devient fréquent et qu’il per-
turbe le sommeil, il convient de consulter 
votre médecin traitant qui vous proposera un 
bilan biologique. "Il s’agit toujours de trouver 
la cause avant d’envisager le traitement", 
rappelle le Dr Rousseaux. En fonction des ré-
sultats des analyses, une consultation chez un 
endocrinologue ou un gynécologue permet-
tront d’envisager un traitement approprié. En 
cas de suspicion d’une maladie grave, 
d’autres examens pourront être envisagés. 
"Toutefois, dans la grande majorité des cas, 
les causes des sueurs nocturnes se révèlent 
sans gravité", rassure le médecin. 

Sueurs nocturnes et ménopause 
Bouffées de chaleur, insomnies, sueurs noc-
turnes : c’est le trio symptomatique évocateur 
de la ménopause. Si ces désagréments varient 
en fonction de la susceptibilité individuelle, 
ils peuvent perturber notablement la qualité 
du sommeil. Comment reconnaître les sueurs 
nocturnes liées à la ménopause ? Elles durent 
entre 30 secondes et quelques minutes, et 
sont souvent suivies de sueurs froides. Elles 
peuvent survenir parfois jusqu'à 15 à 20 fois 
par jour et leur degré de sévérité peut aller du 
petit coup de chaleur à carrément empêcher 
la femme de travailler ou même de dormir. 
Certaines transpirent tellement la nuit 
qu’elles doivent se changer. En moyenne, les 
bouffées de chaleur durent pendant 5 ans, 
mais beaucoup de femmes les subissent pen-
dant une dizaine d’années. 

Quel traitement ? 

En fonction de la fréquence des troubles et de 
leur intensité, vous pourrez vous tourner vers 
des solutions naturelles (phytothérapie, acu-
puncture, yoga des hormones…) ou vers le 
traitement hormonal de substitution (THS) si 
les désagréments s’avèrent plus sévères. Il ne 
peut être commencé qu’à la fin des règles et 
ne sera prescrit par le médecin qu’à partir 
d’un certain degré handicapant pour la vie 
quotidienne de la patiente. Un progestatif de 
synthèse, la tibolone, représente une bonne 
alternative de traitement. Elle est cependant 
un peu moins efficace, et présente les mêmes 
contre-indications et complications que le 
THS. 

 Astuces  pour mieux les vivre ? 
"La transpiration nocturne peut occasionner 
des irritations cutanées, voire l’apparition de 
petits boutons", précise la dermatologue. Pour 
pallier ce problème, évitez à tout prix les vête-
ments en fibres synthétiques et privilégiez les 
matières naturelles comme le coton et le lin 
aussi bien pour les pyjamas que pour le linge 
de lit. Pour éviter la survenue des sueurs noc-
turnes, quelques règles d’hygiène de vie sim-
ples peuvent suffire. Il est déconseillé de 
dormir dans une pièce trop chauffée, par exem-
ple. "Si vous avez froid, il est préférable 
d’ajouter une couette supplémentaire plutôt 
que de monter le chauffage", suggère le Dr 
Rousseaux. Evitez également toute source de 
stress avant de vous coucher : pas de jeux vidéo 
ni de pratique sportive trop tardive, par exem-
ple. Enfin, évitez de consommer des excitants 
(café, thé, alcool) et dînez légèrement.
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Sueurs nocturnes : quand 
s’inquiéter et que faire ? 

 Une nouvelle tendance se dessine sur les ré-
seaux sociaux, elle consiste à passer un morceau 
de concombre glacé sur la peau pour, semble-t-
il, lifter le visage et décongestionner le contour 
de l'œil. Mais, est-ce vraiment efficace ? Une 
dermatologue répond. Le  manque de sommeil 
est la première cause des cernes. Mais ce n'est 
pas la seule : le stress, l'alimentation, la consom-
mation d'alcool, le tabac, un bouleversement 
hormonal ou encore un caractère héréditaire 
peut être à l'origine de ces poches sous les yeux. 
Pour y remédier, de nombreuses astuces plus ou 
moins efficaces existent, parmi lesquelles la 
crème contour des yeux qui décongestionne, 
l’anticernes, les sachets de thé déposés sur les 
paupières, le gua sha, le roll-on jade, mais 
aussi… Le concombre congelé ! Oui, vous avez 
bien lu, il s’agit de la nouvelle méthode toute 
simple et facile à reproduire pour un visage 
frais, des traits du visage redessinés, comme un 
effet lifting. En tapant "Cucumberhack" sur 
TikTok, vous verrez des utilisateurs sortir un 
généreux morceau de concombre épluché du 
congélateur, le tapoter à la fois sur le contour de 
l'œil, le front, sous l’arcade sourcilière. D’autres 
l’utilisent comme un véritable gua sha, en le fai-
sant glisser de l’intérieur du visage vers l’exté-
rieur, des pommettes jusqu’aux tempes, du 
menton jusqu'aux lobes d’oreilles en passant 
sur la mâchoire. Mais est-ce vraiment efficace 
? Une dermatologue dévoile son avis sur ce phé-
nomène. 

Protectrices , sublimantes ou répara-
trices, elles s'imposent comme les must 
have à glisser dans nos vanity. Un nou-

veau geste beauté dont on devient vite ad-
dict. Découvrez comment les utiliser et 
lesquelles adopter. Pour des cheveux au top 
: Misez sur les brumes soignantes ou parfu-
mantes, vous avez l'embarras du choix ! 
Les premières, souvent composées 
d'huiles végétales, nourrissent la cheve-
lure et lui apportent de la brillance. Les 

secondes, dérivées de vos parfums préfé-
rés, se vaporisent en voile sur cheveux 
secs. Pour se protéger du soleil : Nul be-
soin d'y mettre les mains pour l'appliquer. 
Du coup, leur texture ultra légère et non 
grasse fait de nombreux adeptes. Et grâce 
à son effet glaçon, vous penserez à vous 
protéger plus souvent des rayons UV. 
Pour fixer le maquillage : Elles se vapori-
sent une fois votre fard, blush et BB 
crème teintée appliqués, pour les rendre 

résistants aux effets de la chaleur ou de 
l'humidité. Et comme elles ont des vertus 
apaisantes et hydratantes, n'hésitez pas à 
en «pschitter»  à nouveau en cours de 
journée pour rebooster l'éclat de votre 
teint. Pour les citadines aussi... afin de li-
miter les méfaits de la pollution. Il vous 
suffira de «brumiser»  votre visage avant 
de sortir, en superposition de votre make-
up, pour y déposer une film protecteur in-
visible. 

Pour  lifter le visage 
Se masser le visage.... 
avec un concombre 

congelé

Astuces soin  
Les brumes, mode d'emploi
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PRÉSIDENTIELLE 

Modalités de recours en cas 
de rejet de candidature

 Sunrise .......... 05:44
Dhuhr .......... 12:54
 Asr  ...........  16:44
Maghrib .....  20:04
Isha .............  21:38

Fajr  .............  04:04

HORAIRES DE  
PRIÈRES À ALGER

météo

Alger            32°                22°

Oran             32°               21°

Annaba         32°              23°     

"La Cour constitutionnelle rappelle aux 
citoyennes et citoyens que dans le cas 
où leur candidature à l'élection du Pré-
sident de la République est rejetée par 
l'ANIE, leur droit d'y introduire un re-
cours auprès de la Cour constitution-

nelle, conformément à l'article 252 (alinéa 2) 
de la loi organique relative au régime électo-
ral et à l'article 56 du règlement fixant les 
règles de fonctionnement de la Cour consti-
tutionnelle, selon les conditions et formes sui-
vantes". Ainsi, "l'intéressé doit avoir fait l'objet 
d'une décision de l'ANIE portant rejet de sa 
candidature", précise le communiqué, ajou-
tant que "le recours doit être déposé au ser-
vice du greffe de la Cour constitutionnelle, 
par l'intéressé ou son représentant dûment 
habilité, dans un délai maximum de qua-
rante-huit (48) heures qui suivent l'heure de 
la notification de la décision". "Le recours doit 
être motivé et signé par l'intéressé ou son re-
présentant dument habilité", souligne la 
même source. Pour plus d'informations, la 
Cour constitutionnelle invite à consulter son 
site internet sur le lien (www.cour-constitu-
tionnelle.dz) ou contacter les numéros de fax 
(lignes groupées) 023253885 et de télé-
phone (021990008). 

Médias étrangers : le 20 août,        
dernier délai pour le dépôt des         
demandes d'accréditation 

Par ailleurs, l'Autorité nationale indépendante 
des élections (ANIE) a rappelé, hier, dans un 
communiqué, aux journalistes professionnels 
exerçant pour le compte d'un organe de 
droit étranger, que les délais de dépôt des 
demandes d'accréditation pour la couver-
ture de l'élection présidentielle anticipée 
du 7 septembre s'étendaient du 15 juillet 

au 20 août 2024. "L'Autorité nationale indé-
pendante des élections rappelle aux jour-
nalistes professionnels exerçant pour le 
compte d'un organe de droit étranger, que 
les délais de dépôt des demandes d'ac-
créditation pour la couverture de l'élection 

présidentielle anticipée du 7 septembre 
s'étendent du 15 juillet au 20 août 2024", lit-
on dans le communiqué. L'ANIE a invité les 
concernés à consulter le site web 
https://ina-elections.dz/journalistes pour 
plus de détails.

La Cour constitutionnelle a rappelé, hier, dans un communiqué, les modalités d'introduction de recours  
relatifs aux décisions de rejet de candidature à l'élection présidentielle du 7 septembre prochain, par l'Autorité  

nationale indépendante des élections (ANIE).

Enseignement supérieur 
Coup d’envoi des 
inscriptions pour les 
nouveaux bacheliers  
Les préinscriptions des nouveaux ba-
cheliers ont débuté, hier, à 14h00. Le 
ministère de l'Enseignement supérieur 
et de la Recherche scientifique a indiqué 
dans un communiqué rendu public 
lundi dernier que les préinscriptions des 
nouveaux bacheliers commenceront 
mardi à 14h00.  "Le ministère l'Ensei-
gnement supérieur et de la Recherche 
scientifique annonce que les préinscrip-
tions des nouveaux bacheliers (session 
2024) débuteront le 23 juillet à 14h00", 
précise le communiqué. Les inscriptions 
se poursuivront, jusqu'au 27 juillet à 
minuit via le site qui leur est consacré 
ou le code QR, conclut la même source. 
 
Sidi Bel Abbes  
Saisie de plus de 
44.000 comprimés de 
psychotropes  
Les éléments de la brigade mobile et de 
la brigade polyvalente relevant des ser-
vices de l'Inspection divisionnaire des 
Douanes de Sidi Bel Abbes ont réussi, 
suite à une opération combinée avec les 
éléments de l'Armée nationale popu-
laire (ANP), à saisir 44.400 comprimés 
de psychotropes, a-t-on appris hier au-
près des services de l'Inspection divi-
sionnaire de Sidi Bel Abbes. La cellule 
de l'information et de communication a 
précisé que "cette quantité de psycho-
tropes a été saisie suite à une fouille mi-
nutieuse d'une voiture de tourisme", 
ajoutant qu' "un individu a été arrêté et 
déféré devant les instances judiciaires 
compétentes". La même source a indi-
qué que "cette opération s'inscrit dans 
le cadre des efforts continus des équipes 
opérationnelles des douanes, en coor-
dination avec les services de sécurité, 
qui consacrent la mobilisation perma-
nente des différents dispositifs de l'Etat 
et la coordination étroite de leurs efforts 
dans la lutte contre la contrebande et le 
trafic de drogue et de psychotropes afin 
de préserver la santé et la sécurité du ci-
toyen".  

SCRUTIN DU 7 SEPTEMBRE 
Le Front El Moustakbal appelle à une 

participation massive 

Le vice-président du Front 
El Moustakbal, Hadj Bel-
ghouti, a appelé, lundi soir 
depuis la wilaya de La-

ghouat, à une participation mas-
sive à l'élection présidentielle du 
7 septembre prochain. S'expri-
mant lors d'un meeting organisé 
par le Front El Moustakbal avec 
la participation des représen-
tants des bureaux de wilaya de 
la coalition regroupant les partis 
politiques soutenant la candida-
ture de M. Abdelmadjid Teb-
boune (Front El Moustakbal, parti 
du Front de libération nationale 
+FLN+, Rassemblement national 
démocratique +RND+ et le Mou-
vement El-Bina), M. Belghouti a 
appelé les différentes formations 
politiques, les intellectuels et les 
acteurs influents de la société à 
sensibiliser les citoyens en vue 
d'assurer une participation 
massive à la Présidentielle pré-
vue le 7 septembre prochain. 
"Les partis soutenant la candi-
dature de M. Abdelmadjid Teb-
boune doivent former un front 
intérieur solide à même de pro-
téger le pays des dangers ex-
térieurs, et ce, à travers la 

sensibilisation de la société", a 
soutenu l'intervenant, appelant 
à "se rendre massivement aux 
urnes le 7 septembre prochain 
pour parachever le processus 
d'édification d'institutions 
fortes". Et de rappeler que son 
parti avait décidé après son 
troisième congrès de soutenir 

le prétendant à la candidature, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
pour "préserver la stabilité du 
pays", estimant que "la pour-
suite du projet d'édification de 
l'Algérie nouvelle sur les plans 
politique et socioéconomique de-
meure l'issue la plus sûre pour 
l'avenir du pays".

Dimension africaine de la Révolution algérienne 
Un séminaire international   

s’ouvre à Alger  
Les travaux d'un sé-

minaire internatio-
nal sur la 

Révolution algérienne 
dans sa dimension afri-
caine intitulé "l'Algérie et 
l'Afrique... une mémoire 
commune, un sort 
commun et un avenir pro-
metteur" ont débuté, hier, 
à Alger, avec la participa-
tion de plusieurs déléga-
tions africaines et 
d'experts algériens et 
étrangers. L'évènement 
de deux jours (23 et 24 
juillet) a été ouvert sous la présidence du ministre des Moudjahidine et des 
Ayants-droit, Laïd Rebiga, en présence de membres du gouvernement, de mem-
bres du corps diplomatique accrédité en Algérie et de représentants d'organi-
sations nationales. Organisé par le ministère des Moudjahidine et des 
Ayant-droits en coordination avec le ministère des Affaires étrangères et de la 
Communauté nationale à l'étranger avec la collaboration de l'Association in-
ternationale des amis de la Révolution algérienne à l'étranger, le séminaire se 
veut être une halte à même de mettre en avant la dimension africaine de la Ré-
volution algérienne. Ce séminaire international rappellera également que l'Al-
gérie a été et demeure la Mecque des révolutionnaires à l'échelle africaine et 
mondiale, étant engagée constamment à la réalisation des objectifs de l'inté-
gration africaine en s'appuyant sur la mémoire commune pour poursuivre le 
processus d'édification et de développement en vue d'un avenir meilleur en 
Afrique. L'évènement évoquera, en outre, la mémoire africaine commune en 
mettant en avant les relations historiques entre l'Algérie et l'Afrique, dans l'am-
bition de démontrer que le continent constitue l'espace idoine pour exercer sa 
diplomatie et son action étrangère. A l'ordre du jour du séminaire, plusieurs 
communications seront données et ayant essentiellement pour intitulés "les 
liens communs dans le processus d'édification africain", "les opportunités et 
les initiatives de partenariat pour construire un développement durable" et 
"l'Algérie: modèle de concrétisation des aspirations africaines". Avant l'entame 
des travaux du séminaire, la délégation officielle et les participants ont suivi un 
documentaire sur la dimension africaine de la Révolution algérienne


